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Resume 

Lcs serviccs de reference font aujourdliui l'objet de rcalisations multiplcs ct 

variees. Cette etude se propose d'examiner comment mettre en oeuvre un service de 

reference dcstinc a des cherchcurs, dans un domainc des scicnccs humaincs rcccmmcnt 

developpe : les sciences de Veducation. En prenant pour cadre 1'Institut national de 

recherche pcdagogique, nous posons le problcmc dc Foffrc spccifique d'une 

bibliotheque de dimension nationale et internationale en la matiere. 

DescripteHrs: 
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CREATING A NATIONAL REFERENCE SERVICE 

FOR EDUCATION SCHENCE RESEARCH. 
A FEASABILITY STUDY AT THE LNSTITUT NATIONAL DE RECHERCHE PEDAGOGIQUE. 

Abstract 

Manv diffcrent forms of rcfcrcncc serviccs arc dcvcloppcd, nowadays. 

This study aims to examine how to create a reference service for a new part of human 

scicnccs : thc education scicnccs. In the contcxt of thc Institut national dc recherche 

pedagogique, it relies to the question of a national and interaational library's specific 

functions, concerning rcscarch scrx icc. 
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INTRODUCTION 

La miseen place d'un service de rcference repond aux besoins d'information et 

donc de reponses personnalisees dans un contexte de massification de l'information 

documentairc qui s'est particulerement fait sentir depuis la seconde guerre mondiale et 

semble devoir marquer davantage encore 1'entrie dans le XXIe siecle. La notion de 

service de reference n'a en effet rien perdu de son interet. Evoluant avec les besoins 

d'information, elle offre un support de reflexion dynamique aux questions de 

ramelioration des acces a Vinformation et du rdle sociai et politique des professionnels 

de 1'information. 

L'etude de faisabiiite se propose de cerner les besoins d'un public particulier 

dans le cadre des missions imparties a un etablissement donne, d'une part, a fixer un 

cadre de mise en oeuvre realiste et operatoire, fonde sur 1'evaluation des forces en 

presence. d"autre port. En l'occurence, cette etude s'est attachee a un public particulier 

de chercheurs : les chercheurs en sciences de Feducation, et prend pour cadre un 

etablissement public avec des missions nationales de service envers la recherche. La 

problematique de cette etude est donc liee, d'une part aux specificites de la demande 

d'un public de chercheurs dans une discipline donnee - ici les sciences de 1'education 

d'autre part a 1'envergure nationale du service a concevoir. 

Dans une premiere partie nous examinerons p!us avant ce que recouvre la notion 

de service de reference, a quels besoins elle repond, en nous attardant plus 

particulierement sur ce que les chercheurs attendent d'un service de reference 

La deuxieme partie est fondee sur un travail d'evaluation et d'analyse des forces 

en prisenee a 1'Institut national de recherche pedagogique. 

La troisieme partie poseun diagnostic sur les niveaux de reference a desservir et 

enonce un certain nombre d'actions envisageables. 
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PREMIERE PARTIE : DEFMITION D'UN SERVICE DE REFERENCE 

I. MISE EN PERSPECTIVEHISTORIQUE 

I I. Oriuine anglo-saxonne : les-Referenee services 

Les services de reference sont nes dans les bibliotheques publiques anglaises et 

americaines. D.J. Foskett [12] situe leur apparition en Grande-Bretagne au moment de 

la deuxieme revolution industrielle, a la fin du XlXe siecle et au debut du XXe siecle. 

Pour repondre aux nouveaux besoins d'information de la population, et notamment des 

acteurs economiques, les bibliotheques developpent de nouveaux services, appeles 

communement reference services, distincts des services documentaires traditionnels. II 

ne s'agit plus seulement de communiquer les documents acquis par la bibliotheque en 

fonction de leur utilite presumee mais bien d'aider ses concitoyens a trouver 

Finfonnation dont ils ont besoin, ou qu'elle se trouve : en realisant des fiches, des 

dossiers de presse ou des repertoires d'adresses, par exemple. Ils se declment en 

Community services ou en business user 's service1. 

Tres tot eonstitues, ils n'ont cesse de se developper et remportent un grand 

succes, contribuant a la satisfaction des usagers et a 1'admiration des professionnels et 

des responsables politiques des autres pays. Aujourd'hui encore, ces services publics de 

pointe semblent constituer une des specialites des pays anglo-saxons et de l'Europe du 

Nord : L 'Histoire des bibliotheques publiques en Europe les signale en Grande-

Bretagne, en Irlande ainsi qu'au Danemark. 

1 LP. Lamy donne une caracterisation de ces services bien connus en Grande-Bretagne, dans un article du 
Bull. bibl. France de 1992 [15]. 
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I II. Les raisons de leur succes 

De nouveaux besoins 

Plusieurs factcurs, communs a tous lcs pays industrialises, ont preside a 

1'emergence et & la prise de conscience de ces nouveaux besoins. Face 6 Fexplosion 

documentaire qui sTaccentue particulierement apres la deuxieme guerre mondiale, il 

devient plus que jamais necessaire de filtrer et valider Finformation. 

Cette dcmandc cst cxprcssemcnt formulcc par lcs usagcrs (cntrepriscs, 

administrations publiques... ou individus) a mesure que grandit la valeur accordee a 

1'information. Celle-ci prend une importance vitale dans tous les secteurs d'activite, 

notamment economiques et industriels. 

Les nouveaux svstcmcs con^us pour gcrer ccttc massc d'infbrmations 

documentaires heterogenes se multiplient. Ils font appel a des technologies de pointe 

(informatisation, travail partage en rescau), qui se renouvellent de plus en plus 

rapidement. Comme le fait remarquer Isabelle de Kaenel, en ouverture des journees 

organisees parFInstitut d'etudes sociales (IES) sur lcs scrviccs dc rcfcrencc [20]: « Lcs 

professionnels commencent a percevoir la necessite de creer des outils et des services 

qui repondent plus a dcs imperatifs de communication et d'information qu'a dcs 

imperatifs technologiques.» 

Une nouvelle approche du metier de bibliothecaire 

Les bibliotheques anglo-saxonnes ont penju et se sont adaptees rapidement aux 

nouveaux besoins. En France, cette evoiution est beaucoup plus tardive. Des les annees 

1950, d'autrcs structures, plus legeres, sc sont miscs cn placc, a cdte des bibliothcqucs, 

pour prendre en charge les besoins. Dans les entreprises, les centres de recherche, les 

bureaux des administrations, dcs services de doeumentation conQoivent des produits 

documentaires directement utilisables pour une population ciblee. Un nouveau metier, 

de nouvellcs valeurs : commc le soulignc A. Boulognc [5], « La documcntation pcut 

remplir trois fonctions sociales. Elle est un moyen d"information avec la garantie 

d'objectivite de la documcntation foumie ; elle est un moyen de communication en 

prenant en consideration la place de la communication dans les diverses etapes du 

circuit documentairc, lcs obstacles psychologiques a la communication documentaire et 
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VinterSt pedagogique de celle-ci. Elle est aussi un moyen de participation en tenant 

compte du poids de la documentation dans la dccision ». 

Dans les annees 1980, au moment ou se developpent rinformatisation et la 

requalification dcs personnels, les bibliotheques s'intcrrogcnt sur lcur capacitc a remplir 

leurs missions de service public. Leurs nouvelles preoccupations se rapprochent alors 

des debats qui animent la profession des documcntalistes.2 

Le metier de bibliothicaire se congoit desormais comme insere dans un systeme 

d'informations documcntaircs, ou les fonctions dc rcnscigncmcnt, d'aidc a la rcchcrchc, 

de formation des usagers tiennent une large place. 

I.III. Lc particularisme francais 

Dans leur preface a la 4c cdition du rcpertoirc bibliographique des ouvragcs de 

reference, Marcelle Beaudiquez et Annie Bethery [4] rappellent que l'interet porte a la 

mise cn ocuvrc dc scrviccs dc rcfcrcncc a ncttcmcnt progresse dans lcs bibliotheques 

frangaises depuis le milieu des annees 1970. 

Une certaine timidite cultureHe ? 

Les services de rcfcrcncc semblent pourtant encore avoir echappe a la culture 

des bibliothecaires frangais. Ceux-ci ont bien souvent du mal 6 definir cette nouvelle 

notion, a en percevoir lcs applications concretes. Elle cst souvent confondue avec celle 

de fonds de reference, physiquement identifie, plus traditionnelle... Les tatonnements 

des ctablissemcnts marquent cependant leur volontc d'integrer ccs dispositifs 

prestigieux dans le cadre de ramelioration du service public. Ainsi a la bibliotheque 

universitaire de Paris X, a Nantcrrc, un panneau neuf annonce l'existence d*un « service 

de riference », qui est ensuite malheureusement flecM « salle de catalogues »... et ou 

l*on trouvcra surtout une impressionnante collcctions d'usuels et de pcriodiqucs. S'ils 

connaissent et discutent volontiers, voire avec passion, de 1'interet de la mise en oeuvre 

r En 1992, est creee 1'interassociation ABCD (Archivistes, Bibliothecaires, Conservateurs, 
Documentalistes), qui federe neuf associations professionnelles. Exemple de cette reflexion commune : le 
31 janvier 1996, celles-ci organisaient une rencontre sur le theme de la « culture de 1'information ». 
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d'un service de reference, peu de chefs d*etablissement revendiquent d'en avoir 

devcloppe un « vcritable ». 

Pour expliquer la difficulte des bibliothdques frangaises a concevoir leurs 

scrviccs dc rcfcrcncc, Vunc dcs raisons lcs plus comirmnement avancee tientau rctard 

historique pris par les bibliotheques frangaises en matidre de service au public. La 

notion de scrvice s'cst developpee en effet plus precocement dans les bibliotheques 

anglo-saxonnes que dans les bibliotheques frangaises. Les premieres ont ete congues en 

fonction dcs publics a dcsscrvir tandis que lcs sccondes etaient organisccs autour dcs 

collections qu'elles avaient pour mission de gerer, des la fln du XVllIe siecle. Les 

bibliothccaires anglo-saxons ont developpe au fil des ans une approche resolument 

pragmatique, avec un va et vient rapide entre la prospection et la diffusion de nouvelles 

methodes dc travail. Ces mcthodcs leur ont pcrmis de conserver leur avance ct d'ctrc, 

aujourd'hui comme hier, toujours cit6s en exemple. Alors que les services de reference 

existent dcpuis un sicclc dans lcs bibliotheques anglo-saxonnes, lcs Frangais continuent 

a s'interroger sur leur definition... 

Une autre raison, liee sans doute a la premiere, ticnt au manque dc moyens dont 

disposent les bibliotheques pour mettre en oeuvre de veritables politiques de service. En 

effet, si les tutelles financent aujourd'hui des chantiers de construction ou 

d'informatisation considerables, il est plus difficile d'obtenir qu'elles recrutent du 

pcrsonncl cn nombrc et en qualification suffisants pour faire fonctionner non sculcmcnt 

le circuit acquisition et traitement du livre mais aussi pour offrir un service de qualite 

aux usagcrs. 

Service public «a ranglo-saxonne» et service public « a la fran^aise» : des 

differences de conceptions et de pratiques 

Entrent egalement cn ligne de compte de notables differences dans 

Forganisation du service public. Dans les bibliotheques anglo-amerieaines, le service de 

rcfcrcncc est animc par des bibliothccaircs specialises, appeles « bibliothccaircs de 

reference». Tandis que dans les bibliothdques frangaises, on prdne plutdt une 

organisation collective du service public. Les deux systemes ont leur justification. Dans 

le systeme frangais, on souhaite que tout le personnel soit au contact du public ; en 

outre, on estimc quc les fonctions d'accueil et de renseignement sont plus valorisantes 
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et qu'il n'est pas bon de limiter certaines categories de personnel a une seule tache, sur 

le plan de Fefficacitc comme de Fcpanouisscmcnt pcrsonncl. Dans les bibliothcques 

anglo-saxonnes, on met en avant que le service public est une des activites de la 

bibliothcque qui rcquicrt un nivcau dc qualification aussi pointu quc lcs autrcs 

fonctions, comme les acquisitions, le catalogage ou la conservation des fonds... Un 

pcrsonnel tournant ne saurait etre aussi performant qu'un personnel forme et 

responsabilise, un magasinier aussi qualifie qu'un bibliothecaire ou un conservateur 

pour rcnscigncr et conscillcr lcs lcctcurs. 

II. TENTATTVE DEDEFIMTION 

II.I. Definition generale 

Les cnjeux 

Comme le rappelle Madame Beaudiquez [20], le service de reference est utile en 

premier lieu aux utilisatcurs : son objet est de leur fournir le plus rapidement possible 

1'information utile et disponible ou de les aider a 1'identifier et a la localiser. 

La misc cn placc d'urr service de rcfcrcncc cst un outil dc promotion. Ellc 

repond au besoin de visibilitd de la bibliotheque et de ses realisations : le service de 

reference est une vitrine de la bibliotheque. En accroissant le niveau de satisfaction de 

1'utiMsateur final, d'une part, elle realise la meilleure des publicites. En s'appuyant sur 

rcntretien dc relations activcs avec scs partenaires exterieurs, d'autre part, ii pcrmct de 

se faire mieux connaitre et reconnaitre. 

Enfin, comme le montre la pratique, le service de reference, lorsqu'il peut jouer 

pleinement son role, est un instrument de eohesion et de dynamisme inteme. II s'appuie 

sur l'ensemblc des rcssources dc la bibliothcquc et une organisation du travail en 

equipe, non cloisonnee. 

7 
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Le eoncept de service de referenee recouvre une grande diversite. 

Du fait de la multiplication des moyens de communiGation, de l'emergenee des 

bibliotheques virtuelles, il est difficiie de reduire la definition du service de reference a 

une sallc disposant de catalogucs et d'une collcction d'outils de reference, ou se tienf 

une personne chargee de repondre aux demandes de renseignements bibliographiques 

des lecteurs. Eti Europe, comme en Grande-Bretagne, on peut rattacher a la famillc des 

services de reference des realisations diverses, qui cohabitent parfois dans le meme 

ctablissement : ainsi la Saile d'actualite ct lc Service info de la Bibliothcquc publiquc 

d'information (dans son ancienne organisation), Inaugurant une serie de contributions 

sur quclques unes des cxpericnces mences en France ct a Vetrangcr, et la diversitc des 

prestations auxquelles elles donnent lieu, Marcelle Beaudiquez [20] tente de definir le 

servicc dc rcfcrcncc cn drcssant unc typologic dcs fonctions : 

- servlce d'orientarion et mformation : orientation topographique dans la bibliotheque et 

orientation (ou reorientation) au dehors, en direction des partenaires de la bibliotheque. 

- servieepedagogique ; fonction de formation des utilisateurs 

- remeignement bibiiographique 

- information documentaire : fourniture d'une information factuelle, de produits 

documentaires plus elabores (dossiers...). 

II.II. Les principes de mise en oeuvre 

Les elements indispensables au fonctionnement d'un service de referenee sont 

mis cn cvidcncc par Bcrtrand Calcngc [61 lorsqu'il avancc ccttc dcfinition globalc du 

service de reference : « fonction organisee de reponse personnalisee a une demande 

explicite d'information documentaire ou de documentation ». II souligne par la, tout 

d'abord, 1'importance de Fidentification de ce service eomme une fonction a part 

cnticrc dans la bibliothcquc, avec des objectifs ct dcs moyens propres. Ensuitc, ii 

rappelle la necessaire prise en compte de la demande des usagers et la fonction de 

communication dcveloppce a ce niveau. Enfin, il posc dcs limites a Vctenduc du service 

d'information, qui, sans se limiter a la definition physique des collections, doit cadrer 

avcc les missions de service documcntaire de la bibliothcquc. 
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Nous reviendrons sur chacun de ces points dans la troisieme partie de notre 

etude, apres Vanaivse du cadre specifique, dans une perspective operatoire, selon 

1'approche desormais classique, strength, weaknesses, opportunities, threats, etude des 

forces et des faiblesses, dcs opportunitcs et des contraintes. 

La prise en compte des besoins des usagers (existants et potentiels) 

La mise en place d'un service de reference doit s'appuver sur la politique de 

scrvicc public dc Vctablisscmcnt. Rcflcchir a la misc cn placc d'un service dc rcfcrcncc, 

c'est avant tout se poser la question: un service pour qui ? pour quel(s) usage(s) ? D'ou 

1'importance de la connaissance des publics existants et potentiels, de leurs pratiques, 

pour mieux evaluer la demande. 

II s'agit d'cvalucr toules les demandes, c'est-a-dirc les demandcs du public 

present dans la bibliotheque, celles des publics distants et celles des publics potentiels. 

Aux responsables ensuite de determiner des objectifs, en fonction des missions et du 

caractere de specialite retenus pour la bibliotheque : quel(s) champ(s) et quel(s) 

niveau(x) demande(s) ils souhaitentdesservir: 

Ce tableau de bord est important a garder & 1'esprit et a actualiser pour: 

1° cibler le public desservi et afficher plus nettement son image cn direction du public 

en question. Ce recentrage ne doit pas amener la bibliotheque a se desinteresser des 

demandes qu'clle estime n'etre pas de son ressort: ce public doit egalementetre pris en 

consideration, ses demandes evaluees pour faciliter sa reorientation 

2° developper des niveaux de reference et les fonctionnalites appropriees ; verifier leur 

pertinence et leur efficacite 

3° reajuster les orientations priscs par la bibliothcquc pour prendre en compte les 

nouveaux besoins qui peuvent apparaitre 

La mise a disposition des ressources existantes 

Lc scrvicc de rcfcrencc nc sc limitc pas aux collcctions dc la bibliothcquc : il 

doit permettre & 1'usager de localiser l'information ou qu'elle se trouve, en sollicitant 

les rcssourccs extericurcs au bcsoin. Logiqucment, il s'appuie cn prcmier lieu sur le 

catalogue des fonds qui 1'entourent et prend part a la vie de ces collections en 

contribuant a orienter la politique d'acquisition de la bibliothcquc. Mais le personncl de 

9 
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reference se doit d'effectuer aussi uri travail d"inventaire et de veille documentaire sur 

les sourccs extcricures. 

Quelque soit la source d'information pertinente, une des fonctions du service de 

reference cst d'en faciliter 1'acces; Le personnel dc relcrcncc a la rcsponsabilitc de 

choisir les outils de recherche les plus pertinents, de veiller & la signaletique et & 

Vcrgonomic dcs cspaces ct dcs intcrfaces d'interrogation. Afin d'ameliorcr cncore les 

acces, il elabore des « outils maison » (syntheses, guides, repertoires) adaptes aux 

besoins specifiqucs du public. 

Enfm, lorsque Finformation n'est pas localisee a la bibliotheque, le service de 

refcrcncc peut proposer a 1'usagcr divcrs moyens de 1'obtenir : consultation cn ligne, 

pret entre bibliotheque ou reorientation. 

Un personnel qualifie et motive 

Nous Vavons vu, les Anglo-saxons miscnt sur la spccialisation du personnel 

charge de gerer le service de reference. Le bibliothecaire de reference doit, en effet, 

rcunir des compctcnccs multiples, afin d'analyscr les dcmandcs des usagers, qui sont 

souvent plus specialistes que lui dans leur domaine, et pouvoir leur repondre 

rapidcment: 

- une excellente connaissance de la bibliotheconomie, pour assurer les fonctions de 

rcnscigncmcnt bibliographiquc : connaissance des outils de rcchcrchc et du 

fonctionnement de la bibliotheque 

- une bonne culture generale dans le domaine, importante pour mieux dialoguer et 

reperer 1'information de base sur les differents sujets d'information 

- unc ccrtainc aisancc cn maticrc de communication intcrpcrsonncllc. 

Pour parvenir a ce niveau de competence, il faut conjuguer formation et 

pratique. Ccs deux elcments ncccssitcnt un investissemcnt pcrsonncl important. Ainsi, 

le bibliothecaire entretiendra sa formation initiale par la lecture des revues 

specialisees:.. 

Le premier investissement d'une bibliotheque qui met en place un service de reference 

est humain. 
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De Vevaluation prealable... 

La misc cn place d'un scrvicc de rcfcrcncc ncccssitc dcs movcns humains, nous 

l'avons dit, et des moyens materiels affectes, Le service de reference presente surtout 

des couts de fonctioimement importants. 

- Le cout du fonds de reference comprend les acquisitions et les abonnements annuels. 

Rappelant qu'un fonds de rcfcrcncc doit ctrc regulierement « rafraichi », en prenant en 

compte les lacunes signalees par les usagers et les orientations de la politique 

documentaire, J.P; Lamy avancc le chiftre dc 20% d'eliminations annuellcs. 

- Le cout du service est en grande partie constitue par la masse salariale, auquel s'ajoute 

le prix dcs formations continues suivies par le personnel. II inclut egalement le recours 

aux sources exterieures d'information et de fourniture de documents, les frais de 

communication (courricr, telephone, conncxion cn ligne), lcs consommablcs... 

La direction de Vetablissement doit necessairement evaluer a priori le cout des 

differcntcs prestations envisagees pour degager ce quc l'on peut et ce que l'on ne pcut 

pas se permettre de faire, en fonction : 

- des missions de service public qui incombc a l'etablissement et de la politique dc 

service que la direction souhaite developper 

- des rcssources qu'il scra possible de degagcr: personnel, espaccs, credits d'acquisition 

documentaire et materielle 

- dcs contraintes morales ou juridiques : principc dc gratuite dcs scrviccs, droitd'auteur, 

etc. 

Aujourd'hui, nul n'ignore plus que 1'information a un cout. Dans un contextc de 

bibliotheque sans murs, la question des droits, en particulier, pousse les responsables a 

prendrc cn compte cct aspect car la bibliothcque n'est pas toujours proprietaire dc 

rinformation qu'elle diffuse... 11 est donc plus que jamais indispensable de se demander 

: qui va payer ? pour quoi ? etde s'interroger sur la tarification des services: le principe 

d'acces gratuit pour tous peut-il, doit-il etre module ? Le respeet de ce principe peut 

servira borncr lc service. a tranclicr sur cc que Von faitetce quc l'on ne pcut pas fairc. 

Sans parler de recherche de profit, il est important de ne pas negliger la 

rcntabilite d'un scn-ice. Pcu d"etudes ont cte rcalisees encore en France sur le cout dc 

ce type de service dans les bibliotheques. Cette preoccupation apparait plus reelle dans 
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les centres de documentation du secteur prive... et dans les bibliotheques publiques 

anglo-saxonnes, qui ont developpe egalement les services les plus performants.3 

... a revaluation continue 

L'un des facteurs de reussite des services de reference anglo-saxons est la mise 

en ocuvrc de proccdurcs d*cvaluation continuc de la qualitc du scrvicc. La qucstion cst: 

le service remplit-il sa mission principale, a savoir fournir l'information pertinente aux 

demandes exprimees par lcs usagcrs ? En effet, dans un etablissement de service, le 

resultat de ces evaluations constitue une aide a la decision, permettant d'ajuster la 

politique ct d'ameliorer continument la qualite du service. Par ailleurs, les resultats de 

ces evaluations fournissent d'utiles indicateurs d'efficacite a presenter aux tutelles. 

Dans la pratiquc, mcsurcr Vcfficacitc d'un scrvicc est toujours unc chosc 

difficile a realiser. La plupart des procedures visent a evaluer les differents points de 

contact avec le public : bureaux de renseignement, service du PEB, service du 

renseignement telephonique ou par courrier... Les demandes des leeteurs sont 

cnrcgistrccs quotidicnncmcnt : on comptabilise ensuite lcs reponses dilTcrccs, les 

questions reorientees, les questions qui lront pas obtenu de reponses. Le traitement des 

demandes de serv icc a distance (PEB, courrier, tclcphonc) est evalue de la mcme fagon 

en prennant egalement en compte les delais de reponse.4 

Ces mcthodcs d*cvaluation nc sont pas toujours aisccs a mcttrc en placc. II faut 

encore une fois que le personnel comprenne Finteret de ces procedures, qu'il ne s'agit 

pas de le «fliquer » mais bicn de Vaider a agir pour micux servir les usagers. Par 

ailleurs, certains aspects du service ne peuvent etre evalues de cette fagon. Ainsi le taux 

d'echec dcs usagcrs qui utiliscnt les outils sans s"adrcsscr au personncl est plus 

complexe a mesurer. La vigilance du personnel, toute subjective et partielle qu'elle soit, 

reste un indicateur cssentiel. 

3 Cf. L'etude conduite a la demande de la British library et de 1'association Nordinfo [23]. 
Le memoire DCB de Chantal Sibille ofTre un utile panorama des methodes d'eva!uation pratiquees dans 

les bibliotheques nord-americaines [21]. 
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II.IIl. Les services de reference destines aux chercheurs en sciences 

humaines 

Rappclons, avec Marcclle Beaudiquez: [4], que definir le service dc reference 

dans Fabsolu est un exercice vain. Deflnir un service de reference implique une 

neccssaire specification. Ainsi un service de refcrcncc cn bibliotheque publique ne 

presente pas les memes fonctionnalites que dans une bibliotheque specialisee de 

recherche. 

Pour mettre au point une politique de service qui reponde h leurs besoins, il est 

necessaire de chercher a connaitre les pratiques de documentation des chercheurs et les 

enjeux de leurs recherches. 

Premier constat 

En France, on rencontre peu de serviccs de refercnce averes dans les 

bibliotheques specialisees en sciences humaines. Ils sont essentiellement presents dans 

les bibliotheques dc droit, d'economie, de gestion, qui dcveloppcnt des serviccs cn 

direction des acteurs economiques. Dans ces secteurs, les exigences de performance du 

servicc se rapprochcnt de cclles des milieux des sciences exactcs qui dcveloppent des 

programmes de recherche appliquee, comme le biomedical, par exemple. En effet, 

Finformation y a une valcur considerablc mais se pcrime cgalement trcs vitc. Aussi, 

documentalistes et chercheurs se sont-ils unis pour elaborer des services capables de 

fournir a tous moment des produits documentaires de grande qualitc, directement 

utilisables : fourniture d'articles, de recherches bibliographiques sur profil, etc. A 

Fopposc, en scicnccs humaincs, les cherchcurs sont rcstcs bcaucoup plus individualistcs 

et deleguent peu leurs recherches : on observe un fonctionnement beaucoup plus 

traditionnel,« artisanal»: 
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Les usages doeumentaires propres aux ehereheurs en seienees humaines.5 

Les periodiques, bien que non negligeables (ne serait-ce que paree qu'ils y 

publient des artieles), ne constituent pas, comme chez les chercheurs en sciences 

exactes, l'essentiel dc lcurs sources. Les chercheurs cn scicnces humaines rccourcnt 

beaucoup aux monographies, ou ils « cherchent des idees originales plus que des 

informations recentes». lls s'appuicnt aussi largement sur dcs sources ditcs 

« primaires, qu'ils cherchent a organiser en corpus : series statistiques, litterature grise 

(rapports d'enquctc...), ocuvrcs littcraires, documents ancicns, iconographie, archivcs, 

etc, 

L'eparpillement des sources, leur caractere heterogene rendent leur reperage 

complexe ou fastidieux. Par ailleurs, les chercheurs en sciences humaines 

mceonnaissent lcs banqucs dc donnccs, ignorcnt souvcnt aussi bicn Vinformation qu'on 

peut en tirer que la fagon de les interroger. De meme, Abdelmajid Bouazza 16] rappelle 

qu'ils disposent d'assez peu d'information selective. Aussi apprecient-ils 

particulierement les recommandations personnelles. La plupart des recherches les 

amenent a nomadiser, de site en site, ou ils depouillcnt sur plaee les ressourccs, jusqu'a 

epuisement... 

Le chcrcheur cn sciences humaines est donc appele a sejourncr longuement dans 

les bibiiotheques, les archives et les centres de documentation specialises. En regle 

gcncralc, il opcre sur une echelle de temps moyenne ou longue ct scs reeherches rr'ont 

pas le mSme caractere d'urgence que dans ie monde de Ventreprise ou pour des equipes 

de chcrcheurs en sciences exactes souvent financees par des contrats passes avcc lc 

secteur prive. 

Besoin d'autonomie 

Tous les chercheurs ne sont pas experts et disponibles. II faut bien sur distinguer 

differents niveaux et differentes etapes de recherche (initiation, thisard, chercheur 

profcssionncl...). Cependant ccs quelques traits pcrmettcnt dc notcr que Vunc des 

premieres attentes du chercheur est de pouvoir s'approprier les outils documentaires et 

les serviccs offerts par la bibliotheque. 

5 Cf. enquete d'E. Fraisse et D. Renoult sur les enseignants-chercheurs [52]; et Abdelmajid Bouazza, 
« Essai de typologie pour les utilisateurs des bibliotheques d'enseignement superieur », in Diriger um 
bibliolfieqite d'etiseignernetil siipefieur, Presses linivefsitaifes dii Qliebes, d'apres B. Caletlge [6]: 
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Pour favoriser son autonomie, il est donc important de lui proposer des 

formations, plus ou moins approfondies, aux techniques et outils de recherche : 

comment faire un etat des sources, comment constituer une bibliographie, quels sont les 

outils a connaitrc, commcnt ef ou lcs pratiqucr... Trop dc chercheurs ignorcnt cncorc 

1'inter6t d'une bonne bibliographie ou passent & cdte de sources importantes, parce 

qu'el1cs sont d'un acces diffieile (publications en langue etrangere, par exemple). 

Mettre en valeur outils et sources, c'est aider le chercheur a gagner du temps. 

Exigences de qualite 

Pour y passer une grande partic de leur temps et connaitre des centrcs 

documentaires varies, les chercheurs en sciences humaines apprecient particulierement 

le confort (silcnee dcs sallcs de lccturc, confort dcs placcs dc lecture, ctc) et la qualitc 

des relations avec le personnel. Mais 1'enqugte d'Emmanuel Fraisse et Daniel Renoult 

[52] montrc que la plupart des cnscignants-cherchcurs de Funiversite « per^oivent les 

bibliothecaires davantage comme des gestionnaires que comme des scientifiques » et 

ignorcnt lcur fonction de conscil ct d'oricntation bibliographiquc. 

11 est donc important que le bibliothecaire se presente comme un interlocuteur 

competent, notamment pour aider le chercheur a formuler sa dcmande et creer un 

climat favorable a Fentretien de reference. 

JLXAA 
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DEUXIEME PARTIE : L,E CADRE IVETUDE. L INSTITUT NATIONAL DE RECHERCHE 

PEDAGOGIQUE ET SES MISSIONS ENVERS LA RECHERCHE EN SCIENCES DE L'EDUCATION 

Un service de reference ne riait pas ex-nihilo mais il prend place dans un milieu, 

dans un etablissement deja existant, pour mieux Vaider a rcpondre a ses missions, 

prolonger son offre doeumentaire. L'etude prealable a la mise en plaee d'un serviee de 

reference eomprend donc la reeonnaissance des missions de 1'etablissement, 

1'evaluation des ressources existantes et celle des usages que Fetablissement souhaite 

desservir. 

I. LES MISSIONS 

Llnstitut national de recherchc pedagogique est un etablissement public a 

caraetere administratif, place sous la tutelle du ministre eharge de l'Enseignement 

superieur. Ses missions, dcfinies a 1'article 2 du dccrct du 5 mars 1993, peuvent etre 

regroupees en trois registres : 

- missions de recherche en education : 1'institut prend part aux travaux de la 

communaute scientifique nationale et internationale, realise des etudes prospectives a la 

demande de sa tutelle, etc 

- missions de formation initiale et continue, en liaison avec les Instituts universitaires de 

formation des maitres (IUFM) et les ecolcs doctorales 

- missions de centre de ressource : collecte et diffuse les acquis de la recherche en 

education, dcvcloppc et met a disposition les collections museographiques et 

bibliographiques en matiere de recherche en education. 

Soutien a la recherche 

Les missions de soutien a la recherchc (et a la formation a la rccherche) se sont 

averees delicates a mettre en oeuvre, ces demieres annees. Dans la France des annees 

1960, Vlnstitut pedagogique national6 a effectivement joue un rdle actif dans 

Femergence de eette seienee jeune, s'appuyant d'abord sur le reseau des ecoles 

6 L'IPN cree en 1956 donna ensuite naissance a 1'INRDP (1970), recompose en INRP (1976). 
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normales (ancStres des IUFM) et des enseignants du primaire. Mais depuis une 

vingtaine d'annecs, lcs scicnccs de l'cducation ont trouve d"autrcs cadrcs dc 

developpement: les principales equipes de recherche sont implantees aujourd'hui dans 

lcs universitcs - au sein dcs departcments spccialiscs en scicnccs dc 1'cducation ou dans 

la didactique de telie ou telie discipline - et les IUFM. L1NRP, qui soutient des 

formations dipldmantcs depuis 1992 mais n'a pas d'ecole doctorale, ne prend qu'une 

part indirecte a ce nouveau reseau. 

Collecte, conservation et communication 

Si l'INRP semble avoir perdu sa position de monopolc quant a l'animation de la 

recherche nationale, ses ressources documentaires continuent de lui conferer une 

position incontournablc. De fait, leur valeur pourla rcchcrchc en science de 1'education 

et les moyens mis en oeuvre pour les developper ont ete distingues par le ministere de 

l'enseignement supcrieur et de la recherche ainsi que par la Bibliotheque nationale de 

France en attrinbuant a la bibliotheque de 1'INRP les titres de centre d'acquisition et de 

diffusionde l'information scientifiqueettechnique (CABIST) en 1993, pourFun, etde 

pdle associe, en 1996, pour Fautre. Les conventions passees renforcent les missions et 

donnent de nouveaux moyens pour developpcr la politique documentaire. 

L'evolution actuelle semble confirmer les perspectives tracees par un ancien 

directeur de la bibliothequc, M. Jean-Luc Gautier-Gentcs [26], qui plaidait, dans son 

rapport d'orientation de juin 1991, pour faire de celle-ci une veritable « bibliotheque 

nationale de reference pour les sciences de Feducation ». 

II CARACI ERISTIQUF.S DE L.'OFFREDOCLJMF.NTAIRE 

II.I. Description d'ensemble 

Gn note d'emblee un certain eclatement des ressources : les eollections et les 

services documentaircs apparaissent eparpilles, aussi bien dans 1'organigramme de 

Finstitution, que sur le plan geographique. Outre la bibliotheque et le Musee de 

FEducation crees par Ferdinand Buisson au temps du Musee pedagogique, longtemps 
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attaches au d^partement Histoire de reducation, Vinstitut presente au moins deux autres 

structures documentaires ouvertes au public : un Centre de documentation rechcrchc 

(CDR), cree dans la deuxieme moitie des annees 1960 par les chercheurs de Finstitut 

qui jugcaient lc scrvicc dc la bibliothcquc insuffisant, ct un pctit ccntrc de 

documentation specialise dans le domaine des technologies nouvelles, installe a 

Montrouge. 

A ces structures chargees de la collecte et de la communication documentaires, 

il faut cncorc ajoutcr deux ccntrcs de rcssourccs specialises7 et Vcnscmblc des equipes 

de recherche, qui capitalisent et diffusent de diverses manieres (publications, revues 

editees par l'INRP) l'information utile a lcurs activites. 

Cette diversite heritee de 1'histoire est devenue bien lourde a gerer et nuit a la 

valorisation dc 1'ensemble des ressources. Les collections sc recouvrent souvent 

inutilement. Les personnels connaissent mal les ressources des autres stractures et se 

rctrouvent mcmc parfois dans une situation paradoxale de rivalite. Pour les usagcrs, 

cette situation ne reflete pas l'organisation d'un ensemble coherent, avec des fonctions 

et dcs scrviccs prccis ; ils pergoivent au contrairc ces structures comme autant 

d'organismes independants les uns des autres et ignorent les liens qui existent entre eux. 

Cctte situiition cst en train d'evoluer. 

La necessite de coordonner 1'ensemble des ressources documentaires est 

devenue aujourd'hui 1'une des preoccupations majeures de la direction. La gestion des 

budgets d'acquisition a ctc centralisee. Le projet d'informatisation de 1'institut a ete 

congu autour de la mise en reseau des outils de gestion bibliotheconomique 

(acquisition, catalogage, inscription des lecteurs). Ainsi la mise en oeuvre d'un 

catalogue informatise unique tend egalement a desenclaver le Centre de Montrouge - a 

eontrario, le Muscc de 1'Education, delocalise a Mont-Saint-Aignan au debut des 

annees 1980 avee un budget qu'il gere en propre, n'a pu etre associe a ce projet 

d'informatisation et evolue de plus en plus a 1'ecart des autres structures documentaircs 

de 1'etablissement, 

rLe Centre Paul-Lapie, sur les pratiques educatives et sociales en milieu difficile; le Centre Alain-Savarv 
sur l'administration et !e fonctionnement des etablissements scolaires et universitaires. 
Pour les departements de recherche, se-rapporter a l'organigramme-figurant en annexe. 
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Pour mettre en place ces nouvelles methodes de fonctionnement, la direction de 

1'institut s'est appuyce sur la bibliotheque, noyau principal du dispositif documentaire 

(ne serait-ce qu'en raison de la taille de ses collections et de son personnel). Gette 

position d'axc central sc trouvc cncorc renforcee par la dccision dc reunir lcs dcux 

unites documentaires installees 29 rue dlJlm, le CDR et la bibliotheque. en un seul 

service, baptise « nouvelle bibliotheque de rcchcrchc ». Ccst a 1'interieur de ccttc 

nouvelle entite documentaire, inauguree en octobre 1997, que pourrait prendre plaee le 

scrvicc dc rcfcrcncc dc 1'INRP. 

II. II. Lcs collections dc l'institut 

Missions patrimoniales 

Le developpement et la conservation des collections patrimoniales sont assures 

par la bibliothcque ct le Musee de 1'education. Lcurs noyaux sont hcritcs de 1'ancicn 

Musee pedagogique. Les collections bibliographiques sont enrichies regulierement par 

les ouvragcs transmis par la BNF au titre du dcpdt lcgal ef des cchanges internationaux : 

il s'agit pour 1'essentiel de manuels scolaires et de publications parascolaires. Mais la 

bibliotheque conserve bien sur au titre du patrimoine 1'ensemble de ses acquisitions. Le 

Musee a charge de collecter tous les temoignages de 1'histoire de 1'education : images 

fixes etanimees, archivcs, materiel educatif au sens large... Ccs accroisscmcnts sc font 

essentiellement au moyen de dons. 

Missions de docufflentation pour la recherehe 

Lc depot legal nc permet pas d'acquerir la documcntation scientifiquc, 

notamment les publications etrangeres et la litterature grise. Pour remplir ses missions 

de CADIST ct, dcpuis peu, de pdlc associe, la bibliothcquc rccourt a d'autrcs sources 

d'accroissement : depdt de la documentation administrative negocie avec les 

administrations, echanges, acquisitions onereuses. Lc CDR regoit egalement beaucoup 

de ses documents par services de presse. 
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Quelques chiffres8 

- La bibliothcque : 550 000 volumes (depuis le XVe sieele), dont 100 000 manuels 

scolaires ; 5 000 titres de periodiques frangais et etrangers (XlXe-XXe siecles), dont 
850 titrcs vivants. 

- Le Centre de documentation recherche : 22 000 ouvrages et 180 titres de periodiques 

vivants fran§ais ct ctrangers. 

- Le Centre de documentation du departement « Nouvelles teehnologies et education » 

(TECNE): 6 000 documents 

- Le Musee de 1'education : fensemble des fonds (qui couvrent la periode XVIHe-XXe 

siecle) est en cours d'inventaire et il cst impossible de tirer une quelconque estimation 

de la surfaee de stockage ou du metrage lineaire occupes. 

Il.III. Lesbanaues de donnees produites par 1'institut 

Les banques de donnees specialisees 

Les differents departements de Vinstitut sont & Vorigine de banques de donnees 

d'cnvcrgure ct d'accessibilite variables. Banques de donnees bibliographiques ou 

factuelles, elles recensent des fonds specialises (manuels scolaires dans 

EMMANUELLE), des publications scientifiques, artides, monographics, littcrature 

grise dans des domaines plus ou moins large (la recherche en didactique du frangais 

pour DAF, dcs mathematiques pour BIBLDvlATH, Vinnovation en education et en 

formation pour NOVA, etc.), ou encore les programmes de recherche et leurs equipes 

(ainsi EMMANUEL2). 

Les banques de donnees generalistes 

Le CDR, en collaboration avec le CNRS, alimente depuis 1986 une banque de 

donnccs gcncralistc sur Vactualitc dc la rechcrchc en cducation, EMILEl, a partir dcs 

descriptions analytiques des documents qu'il regoit, notamment des monographies et de 

la litterature grisc. Une sclcction de ces notices est publice chaque trimestre et forme la 

partie bibliographique de la revue Perspectives. Cette collaboration est actuellement en 

8 La plupart de ces chiffres sont tires du rapport Mondon de juin 1997 [33]. 
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cours de renegoeiation. II est question de mettre davantage Vaccent sur le 

depouillemcnt des revues frangaise, qui sont faiblement reprcscntees dans FRANCIS, 

afin de realiser un outil de reErence sur la recherche en education frangaise comme if 

en cxistc pour la production amcricainc anglophonc (ERIC) ct francophonc (Repere). 

La banque de donnees EMILE2 est placee sous la responsabilite du service des 

banqucs de donnecs. Corrcspondant fran<;ais du rescau curopccn EUDISED, ellc 

contribue au recensement de la recherehe europeenne en education en repertoriant les 

unitcs dc rcchcrchc et lcs chcrchcurs fran^ais dcpuis 1974. 

Les acces 

Ces banques de donnees completent utilement les eollections physiquement 

acquiscs par Finstitut. Malhcurcuscmcnt, aucunc dc ccs banqucs, a Fcxccption 

d'EMILEl et 2, n"est accessible dans les espaces publics. Certaines sont interrogeables 

par Minitcl, une autre sur lc wcb, d'autres ne pcuvcnt etre consultees qu'au centrc 

informatique, 29 rue d'Ulm, ou encore dans les laboratoires de reeherehe ! 

La bibiiothcquc souticnt Fcffort mcnc par lc servicc dcs banqucs dc donnccs 

pour normaliser le travail des chercheurs createurs de ces bases afln de faciliter leur 

misc a disposition de la communaute des chcrcheurs, sur lc scrvcur dc 1'INRP. 

II.IV. Les autrcs ressources documentaires cn sciences dc Feducation 

Le champ docuinentairc interessant la rechcrchc en cducation ct en formation 

est tres large. Les sciences de 1'education se situent en effet au carrefour de nombreuses 

autres sciences humaincs : histoire, sociologic, psychologie, droit, economie... et 

touchent, par definition, a toutes les disciplines etudiees dans le cadre de la didactique. 

L'INRP partagc donc sa mission dc centrc de ressource avec d'autres organismes. 

Les priircipaux centres de ressources en France 

- Le Centre national de documentation p^dagogique (CNDP) et son reseau. Ses activites 

sont spccitlqucmcnt tournees vcrs la pratiquc et Finnovation pcdagogique mais il cst 

bien evident que la doeumentation qu'il collecte interesse les chercheurs en education: 

Son rcscau maillc tout lc tcrritoirc national ct assure un nivcau de desscrtc rcgional ct 
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departemental. Les services parisiens conservent, en outre, une importante 

documentation administrative ct une remarquable phototheque. 

- Le reseau des bibliotheques dlUFM. Ces bibliotheques offrent un premier niveau de 

documentatiorr aux etudiants. 

" Le reseau des bibliotheques universitaires. Les universites ayant un departemem 

d'enseignement ct de formation a la recherchc en scicnces de Feducation ou en 

didactique des disciplines (IREM...) se sont dotees de bibliotheques specialisees. 

- Ley grandes bibliotheques francaises en sciences humaines. Leurs riches collections 

renfennent des fonds patrimoniaux complementaires de ceux de Finstitut ; a 

commencer par la BNF, bien entendu, ou la bibliotheque de la Sorbonne (qui regoit le 

depdt legal des manuels de Fenseignement superieur) ou encore la Maison des sciences 
de Fhomme... 

- Pour la documentation statistique, on notcra le Centre de documentation de la 

Direction de Fevaluation et de la prospective (DEP), qui publie chaque annee 

statistiques et etudes realisees pour le compte du ministcre de FEducation nationale. 

- Pour Fetude des systemes franyais et etrangers, le Centre internationai d'etude 

pedagogique (CIEP), implantc a 1'Ecole normale superieurc de Fontenay, ou lc Centrc 

de documentation de FUNESCO. 

Et tous les centres de ressources specialises, issus d'institutions publiques ou 

associatives, comme les mouvements pedagogiques. 

Une cooperation difficile 

Sur le plan de la coopcration documentaire, la bibliotheque de FINRP joue pour 

le moment la carte des grands reseaux bibliographiques nationaux : ses collections sont 

signales dans le Catalogue collectif dc France et le futur Systeme universitaire. Mais il 

semble que la cooperation entre les centres de ressources specialises en sciences de 

Feducation soit plus problematique, aussi bien au plan regional (Paris / Ile-de-Franee) 

que national. Les contacts avec les differents organismes precites restent discontinus, 

ponctuels; CerteS; Farticle 2 du dccret du 5 mars 1995 prcvoit que FINRP accomplit scs 

missions de centre de ressource (collecte et diffusion des acquis de la recherche en 

education) en liaison avec le CNDP, certes, 1'INRP a toujours affiche sa volonte de 

cooperer avec les IUFM... mais dans la realite, il semble difficile de negocier avec ces 

22 



Memoirc d'6tude DGB 
Mettre en place un service de reference pour les chercheurs en sciences de 1'education 

reseaux une politique concertee qui permette de mieux valoriser les ressources 

cxistantes. On sait encore qui produit quoi mais une des difficultes reellcs dcs 

chercheurs en seiences de l'education, c'est qui conserve quoi ? 

111. LES SERVICES OFFERTS PAR LA NOWELLE BIBLIOTHEQUE DE RECHERCHE 

III. I. Lc cadre : deux structures err une 

Depuis 1'annonce, cn juin 1997, dc la fusion dc 1'ancicnnc bibliothcque ct du 

Centre de documentation recherche, les equipes des deux unites ont commenee a 

travaiiler ensemHe : catalogue commuir, inscriptiorr commune des lcctcurs... Une etape 

supplementaire a ete franchie en octobre avec la creation officielle de la nouvelle 

bibliothcquc de rccherche, qui reunit dcsormais les dcux ancicnncs unites. La 

reorganisation des taches qui a lieu actuellement occupent deux grands chantiers : le 

circuit du livrc et lc scrvice public. Ce dcrnier se trouve donc place dans une situation 

transitoire, encore assez malcommode. 

Cettc situation-risque de se prolonger, en raison des incertitudes qui planent sur 

1'avenir de 1'institut. Plusieurs projets de delocalisation ont deja ete proposes au 

ministrc. Dans l'hypothese ou la bibliothcquc rcsterait 29 ruc d'Ulm alors quc lcs 

departements de recherche seraient delocalises, il faudrait recreer le Centre de 

documentation rccherche aupres des cherchcurs. Par ailleurs, pour cngager les credits 

d'investissement neeessaires au reamenagement de la bibliotheque, il faut pouvoir 

s'engager a les amortir sur utic periode de trois ans. Err 1'etat, il est impossible de 

reamenager les espaces publics et de redeplover les collections, comme il 1'avait ete 

annonce en juin. 
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III.II. Description nenerale du dispositif d'accueil 

Les demandes de renseignement peuvent etre emises : 

-dans les espaces publics 

- par telephone 

- par courrier postal 

- par eourrier telematique : minitel, e-mail ou reseau du PEB. 

Le renseignement sur place 

La bibliotheque est ouverte au public toute 1'annee, y compris 1'ete - ce qui est 

fort apprecie des enseignants et des etudiants a raison de einq jours par semaine, du 

lundi au vendredi, de 9h30 a 18h30 - ce qui l'est moins... 

Les espaces publies sont situes au rez-de-chaussee de 1'institut mais ils ne sont 

pas tous regroupes au meme endroit fancienne salle du CDR, qui reste salle de 

lecture, est situee a 1'eeart des autres points d*accueil du public. II existe quatre points 

d'accueil, occupes chacun par une personne, avec un systeme de permanence tournante 

- le bureau d'aeeueil, ou se font les inscriptions 

- la banque de pret, ou l'on communique les documents 

- les bureaux de renseignement des deux salles de lecture. 

Le renseignement se fait aussi, « a la volee », dans les espaces de eirculation : 

- dans les halls, ou sonl les fichiers 

- dans les salles de consultation, notamment pendant le rangement des documents 

- en gagnant l'espaee reserve aux documentalistes, dans la salle Ferdinand-Buisson, 

Le renseignement a distance 

Dans le cadre du renseignement a distance, il faut bien distinguer la ou les 

personnes qui se chargent de la reeherehe intellectuelle (de 1'analyse de la question a 

1'elaboration de la reponse) des personnes qui gerent les flux des demandes, a 1'arrivee 

(filtrage et aiguillage) et au depart (expedition, facturation eventuelle). 
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Lorsque les demandeurs ne eonnaissent pas les lignes directes du personnel, les 

appels telephoniques sont regus : 

- au bureau d'accueil - inscriptions (filtre) 

- a la banquc dc prct (illtrc) e 

- dans 1'espace des documentalistes de la salle Ferdinand-Buisson. 

Une documentaliste cst chargce de relever quotidiennement lcs mcssagcs laisses 

sur le serveur minitel de 1'INRP. Les reponses sont generalement expediees par courrier 

postal par la pcrsonnc qui s*cst chargcc dc la rechcrchc. 

Les demandes transitant par le PEB sont traitees au bureau du Pret entre 

bibliotheque, ou travaillent deux personnes (un personnel ITARF a temps plein et un 

bibliothecaire). 

Lc courricr du public peut portcr dcs adresscs divcrses, plus ou moins 

fantaisistes ou actualisees. II est generalement transmis, a Varrivee, au directeur de la 

bibliotheque ou au responsable du Centre de documentation recherehe. Les envois de 

documents sont prises en charge par le PEB si ils justiflent une facturation. Les simples 

lcttres dc rcponsc sont, dans un certain nombre de cas, visccs par le directeur ct 

enregistrees au secretariat mais la procedure n'est ni formalisee ni systematique. 

LTNRP est conncctc a internet depuis 1996. II arrive que des membres du 

personnel regoivent des demandes de renseignement de l'exterieur dans leur boite a 

lettre electronique personnelle. L'administratcur du sitc web dc 1'INRP en regoit 

egalement et les transmet alors a la bibliotteque. La bibliotheque se prepare 6 offrir un 

acccs au catalogue informatise mais la creation d'une messagerie plus ostensible 

appelle une reflexion plus complete sur les fonctionnalites liees et leur mise en oeuvre. 

Pourie momcnt, lcs courriers electroniques sont traitcs commc du courricr traditionnel. 

Le traitement intellectucl des recherchcs cst souvcnt confie a dcs bibliothecaircs 

et documentalistes particulierement chevronnes, en fonction de leur disponibilite et de 

lcur spccialitc. Ccux-ci assumcnt cc travail dc fa<?on asscz informcllc, a la dcmandc, et 

en plus de leurs permanences de service public. 
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Les personnes ressources 

Certaines personnes se chargent plus particulierement des recherches de 

reference complexes, longues et/ou speeifiques, en prenant sur leur temps de travail, en 

plus dcs permanences de service public : 

L'INRP offre egalement les ressources de ses centres specialises, de ses banques 

de donnees et de ses laboratoires dc recherche. Dans certains eas particuliers, la 

recherche de reference peut etre transmise aux responsables de ces differents services. 

Les niveaux de renseignement 

On observe qu'il n'existe pas de service de reference proprement dit, avec des 

missions et des regles de fonctionnement clairement affichees. La prise en charge de la 

demande et le nivcau dc rcferencc fburni sont souvent fonction des compctcnccs de la 

personne disponible et non de son emplacement. Cependant l'organisation du service 

public sous-tend differents nivcaux de renseignement thcoriques : 

- l'accueil et 1'orientation generale se font plutot dans le hall 1 de la bibliotheque 

(burcau d'accueil et banquc dc prct) 

- 1'aide k la reeherche de reference est plutdt faite dans les salles de consultation de la 

bibliothcque et du centre de documentation rccherche. 

De meme, pour les demandes distantes : 

- les appcls tclcphoniques sont plutot traitcs au nivcau de Vaccucil et dc l'oricntation 

- on preferera que les demandes de recherche de reference soit adressees par courrier 

(postal ou telematique). 

Fichiers et catalogues 

Les fichiers et cataioaues manuels de la bibliotheque se presentent comme des 

couches archcologiques correspondant aux diffcrents «agcs» de traitcment du 

document. Le maniement de chacun de ces instruments bibliographiques necessite un 

ccrtain temps d'initiation qui pcut paraitre fastidicux mais chacun d"cntrc cux 

presentent aussi des avantages complementaires. Ainsi le curieux classement matieres / 

auteurs du Catalogue noir (livres acquis avant 1950) permet aux chercheurs de faire de 

nombreuses trouvailles ; de meme, le tres riche fichier matieres sur les scienees de 

l'education (1950-1994) offre un choix de mots clcs, certes cmpiriquc, mais pertinentet 
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plus familier pour les usagers que RAMEAU... Malheureusement, ils sont situes dans 

les deux halls d'entree et se trouvent hors du ehamp de vision des personnes chargces 

du renseignement dans les salles de lecture. Les lecteurs ont, de-ce-fait, tendance a se 

tourncr vers lcs magasinicrs qui se ticnncnt au burcau d'accueil ct surtout a la banquc 

de pret dans ces memes halls pour demander de l'aide9. 

Depuis 1985, lcs documcnts acquis par le CDR ont ctc signalcs dans la banque 

de donnees EMILEl. Les notices d'EMILEl contiennent un resume et sont indexees en 

langagc FRANCIS. Pcu convivial, lc logicicl d'intcrrogation JLB-DOC nc facilitc pas 

1'autonomie des lecteurs mais le thesaums et la precision des depouillements permet de 

fairc d"intcrcssantcs rcchcrchcs thematiques sur ce fonds trcs nettcmcnt spccialisc pour 

le niveau chercheur, pour peu que l'on soit aide par les documentalistes qui contribuent 

a alimcntcr la base et a affiner la structurc du thcsaurus avcc dcs mots candidats. La 

bibliotheque, quant a elle, catalogue ses fonds dans BN-OPALE depuis 1994. 

Le nouveau cataloeue informatique a ctc congu pour offrir un acccs unique et 

efficace non seulement aux divers reservoirs de notices (retroconversion des fichiers 

manuels, reversemcnt des noticcs d'EMILE...) mais aussi aux banques de donnccs de 

1'institut. Les premieres notices ont ete saisies en mai 1997. Les modules 

d'intcrrogation de VOPAC et de la vcrsion wcb devraient etre prets dcbut 1998. La 

recherche des notices saisies dans le nouveau catalogue passe encore par le biais des 

documcntalistes ou la consultation d'un sccond fichier autcur - matiere, ou sont 

intercalees les fiches extraites de la base. L'une des grandes difficultes auxquelles se 

heurtent les responsables du projet informatique tient a 1'indexation matiere : 

RAMEAU ne peut satisfaire les usagers. Une des solutions qui semble devoir 

1'emporter serait dc licr 1'intcrrogation «sujet» a differentes tables : indcxation 

RAMEAU, indexation TEE10 ou FRANCTS (le choix rfest pas encore fait du thesauras 

commun pour les banqucs dc donnees), mots du titre et du rcsume. 

Le projet est donc ambitieux mais sa mise en oeuvre ne fait que commencer et 

promct d'etre difficile. D'autre part, il nc regle pas tous lcs problemes d'acces au 

ressources de Vinstitut et laisse de cote les fonds museographiques. Pour consulter la 

base Mnemosvne ou sont invcntorics ces fonds, il faut se rendre sur le site de Mont-

Saint-Aignan... en Normandie ! 

9 Voir les resultats de l'enquete menee sur la pratique du renseignement a la bibliotheque en annexe. 
10 TEE : Thesaurus europeen de 1'education 
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111.III. Les deux salles de lecture 

Les deux salles sont de taille et de configuration differentes. Elles sont 

presentent cependant unc organisation simiiaire avec des collections en libre acces et 

un bureau de renseignement 

- La salle Ferdinand-Buisson n'offre que 10 places assises. Cet espace est en effet en 

grande partie occupe par les 22 000 ouvrages et tout ou partie des collections de 

periodiques (180 titres) de 1'ancien CDR. 

- La plus grande salle peut aecueillir jusqu'a 60 lecteurs. Elle propose egalement une 

selection d^ouvrages d'actualite ou fondamentaux p>our chacun des grands domaines des 

sciences de 1 'education en nombre limite (environ 2000), 1'annee courante de 600 titres 

de periodiques, Fensemble des collections publiees par FINRP, des collections de 

statistiques; de textes offieiels et reglementaireSs des rapports de jury de concours et un 

fonds d'ouvrages de reference (dictionnaires, encyclopedies, catalogues 
bibliographique, annuaires...). 

Ces deux salies sont egalement dotees de postes de consultation de cd-rom (FRANCIS, 

MYRIADE, DOC-THESE...). La grande salle de lccture est cn outre equipcc d'un 

lecteur-reproducteur de micro-forme, notamment pour la consultation des theses. 

Les points forts 

Le choix des collections en libre-acces (ouvrages et periodiques) menage une 

place importante aux publications scientifiques etrangeres. 

La grande salle de lccture propose une documentation administrative tres complete : 

collections retrospectives du BOEN, RLR, HOPI, rapports de jurys de concours... 

De meme. elle consacre tout un mur a la mise en valeur dcs collections publiccs par 
1'INRP. 

Les deux salles sont maintenant equipes de postes informatiques en reseau qui 

permettent aux documentalistes de consulter le nouveau catalogue et d'avoir acces a 

Intcrnet. Les usagcrs devraient en disposer a leur tour dcbut 1998; 

Les lecteurs peuvent imprimer les notices extraites des differentes bases de 

donnees, avec ou sans Faide de la personne de permanence (tarifs degressifs : 50e. la 
notice environ). 
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Les points faibles 

Nous ne rcvicndrons pas sur la coupure du personnel de renseignement avcc les 

espaces ou sont les fichiers et les catalogues de la bibliotMque; 

Le manque dc lisibilitc dcs salles rrait au bon fonctionnement du librc-acccs. 

Dans la salle Ferdinand-Buisson, en raison du manque d'espace, les collections donnent 

une impression de masse compactc. Par ailleurs, le classcment CDU encouragc certes 

au butinage mais la complexite des cotes ne permet pas aux leeteurs de reperer 

rapidcmcnt les titrcs qu'il a trouvcs dans lcs fichiers. Inversement, ils nc sc risqucront 

pas a butiner Falignement alphabetique des 600 boltes de periodiques qui tapisse le 

fonds de la grande salle de lccture ! Ainsi, les lecteurs pcrdcnt de leur autonomie, dans 

un lieu pourtant congu pour leur donner une plus grande liberte. 

Cette disposition pcu claire dcs collections affcctc particulicrcmcnt lc fonds dc 

reference de la grande salle et gene les doeumentalistes eu.x-memes. Contrairement aux 

monographies et aux periodiques, les ouvrages de rcfcrence sont moins 

systematiquement cotes et n'ont pas ete regulierement desherbes : la serie des 

cncyclopcdics prend unc place inutile, de nombreux annuaires et autres rcpcrtoircs 

professionnels sont perimes ou manquent en place sans fantdme, parce que ces 

ouvrages servent aussi de fondsprofessionnels... Mais la reorganisation de ce fonds est 

toujours remise au reamenagement de la salle. 

Dans la salle Ferdinand-Buisson, les documcntalistcs se sont entoures d'outils 

d'orientation moins nombreux, plus artisanaux mais pratiques : ainsi une liste des 

sommaires de revues disponibles, un catalogue des titres de periodiques avec leur 

localisation dans la salle, recemment une liste de references et d'adresses extraites du 

web repertoriant lcs organismes auxquels les cherchcurs ont frcqucmmcnt besoin de 

recourir (organigramme des administrations frangaises, centres de documentation 

specialises, associationsd'enseignants, liste desIUFM...) 

Dans Fune et Fautre salle, les outils de reference multimedias sont assez peu 

mis en valeur: La liste n'est pas affichee ; il n'existe pas dc guide donnant dcs 

indications sur leurs contenus et leur mode d'emploi. Les lecteurs ignorent ainsi pour la 

plupart Fexistence de ccrtaines bascs de donnces bibliographiques spccialisces en 
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sciences de l'6ducation, que la bibliotheque a pourtant acquis: ainsi la base de donnees 

americaine ERIC ou celle realisee par le CNDP, CALLIMAQUE11,.. 

I1I.IV. Les services distants organisfe 

Nous l'avons vu, les demandes parviennent aux bibliothecaires et 

documentalistes par toutes sortcs dc voics : courricr, tclcphonc, reseau du PEB, 

messageries du Minitel et web, courriel... Elles sont traitees generalement de maniere 

informclle. Aetuellement, deux types de service sont organiscs en tant que tcls. 

Le PEB 

Le service du pret entre bibliotheque a ete instaure 6 la bibliotheque en 1993, en 

mcmc tcmps quc lc CADIST. 11 dcsscrt Vcnsctnblc de Vinstitut, son pcrsonncl ct scs 

usagers. 
12 Lcs statistiqucs dc 1'ABES montrent que cc scrvice est avant tout prctcur, cc 

qui semble coherent dans le cadre d'une bibliotheque tres specialisee et CADIST de 

surcroit. 

Cependant, ce service affiche un taux de satisfaction relativement faible compare a la 

moycnnc nationalc : en 1996, 19% contrc 48%, conccrnant lcs dcmandcs de prets 

d'ouvrages satisfaites, 53,5% contre 83 % concernant les periodiques. 

Afin d'ameliorer la qualite de ce service, qui fait partie des obligations du 

CADIST et devrait s'accroitre avec le deveioppement de la cooperation avec la BNF au 

titre de pdle associe, la dircction de la bibliotheque souhaitc doter ce scrvicc d'une 

stracture nettement organisee : le logiciel Pebnet a ete acquis 1'annee derniere ; un 

nouvcau bibliothccairc vient d'ctrc charge d'encadrcr dircctcment cette activitc, cn plus 

de la personne qui s'en occupait jusqu'a maintenant a plein temps. 

11 Cette base est diiiusee non sur cd-rom mais sous la forme de diquettes de mise ajour. 
12 Voir annexe. 
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Le serveur Minitel 

Le 3616 INRP donne aeces au catalogue du CDR, EMILEI mais aussi a quatre 

autres banques de donnees specialisees. 11 comporte egalement un service de 

messagerie. Un dcs documcntalistcs dc la nouvelle bibliothcquc dc recherche est charge 

de mettre & jour les pages du serveur et de traiter les messages m'a communique leur 

rclcvc pour 1'enscmblc de Vannce 1997. Ces donnces brutcs fournissent d'intcrcssantcs 

indications sur le fonctionnement du service rendu (sur lesquelles nous reviendrons 

dans la partic consacree a Vevaluation dc la demande). 

72% des messages regoivent un traitement personnalise. Comme pour la 

recherehe dcs documents demandcs par le PEB, ce traitcmcnt pcut etre effectue par le 

documentaliste qui a releve le message ou confie a d"autres personnes ressourees, plus a 

meme dc foumir le rcnscigncmcnt dcmandc : personnel de la bibliothequc (49), d'autre 

services techniques ou scientiflques de 1'institut (17), voire a des organismes exterieurs 

(1 messagc a ainsi ete confie au CNDP). 

III. V. Les documents d'inforination 

Guides et plaquettes 

- C.D.R. Le Centre de documentation recherche {1994) : commen^ait a dater mais sa 

prcscntation est pratiquc, avcc de nombreux contacts. Ccttc plaquette est aujourd'hui 

perimee 

- Le 36.16 INRP, guide des banques de donnees sur Minitel (1994) : devrait etrc 

rapidement perime avec la normalisation des bases de donnees mais il fait Vobjet d'une 

importante dcmandc : la personne chargee du scrvice dc messagerie cn cxpcdic chaque 

semaine. 

- Bibliotheque - centres de documentation de l'INRP (1996) : rassemble une grande 

quantite d'informations et donne une image de coherence a l'ensemble des ressourees 

dc VINRP: Diffuscc a Vcnscmblc du rcscau d"intcrlocutcurs de 1'INRP et aux grandcs 

institutions frangaises et etrangeres de documentation et de recherche. 

- Catalogue des publications : 1997-1998 (septembrc 1997) : seul document publie 

chaque annee par la direction de VINRP. Pour 1997-1998, il comprend une presentation 

condensee dc Vinstitut ct de ses ressources: 
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Instrument de promotion et outil dinformation pratique, les documents 

d'information sur 1'INRP sont pcu nombreux et trcs divers, a la fois du point de vue de 

la forme (maquette) et du contenu (auteurs, rythme des mises a jour, precision de 

Vinformation...). On rcpond souvent qu'ils ont le mcritc d'exister; La rcalisation de ccs 

documents est en effet couteuse et peu d'entre eux font Vobjet d'une mise a jour 

reguliere. 

Le site web : en construction 

La promotion des ressources documentaires de Vinstitut devrait se faire plus 

facilcmcnt et a moindre frais avec la publication de pagcs d'information sur le rcseau 

internet. Le responsable du serveur web a deja commande aux differents services de 

Vinstitut les pagcs d*information les conccrnant. La consultation du scrvcur prcscntc 

Vavantage pour Vutilisateur de pouvoir trextraire que les pages qui Vinteressent. De 

plus, Vinformation aujourd'hui collcctee pourra etrc facilement mise a jour. L'cdition 

des plaquettes pourrait etre derivee de ce site web et beneficierait des efforts de 

normalisation ct d" actualisation consacres au serveur web. 

L'un des atouts du serveur web sera de foumir un acces direct au catalogue de 

Vinstitut. La vcrsion xvcb de 1'OPAC cst en cours de paramctragc et dcvrait ctrc 

prochainement ouverte a la consultation sur Vintranet de VINRP. Les postes intranet 

scront mis a la disposition des dcpartcmcnts dc rcchcrchc ct dans les salles dc lecture. 

Leurs utilisateurs auront ainsi acces au serveur de cd-rom, a la consultation de leur 

compte d'emprunteur, a la possibilitc de faire des suggestions d'achat. 

Mais un grand nombre de fonctionnalites restent a preciser, en particulier en ce qui 

concerne lcs prcstations offcrtcs a Vcxtcricur, sur 1'internet 
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III.VI. Le personnel en charge du service public 

( oniposition des equipes 

La crcation dc la nouvcllc bibliothcquc dc rcchcrchc s'accompagnc dc la 

composition d'une nouvelle equipe, qui regroupe les personnels de Fancienne 

bibliotheque et du CDR. 

Les diffcrcntcs catcgorics dc personnei qui cffcctucnt dcs permanenccs dc 

service public sont: 

Personnel de bibliotheque / documentation 

(cat. A et B) 

;i5+i(a) Renseignement 

(45h + 37h30 par semaine) 

Techniciens recherche et formation 2 

Renseignement 

(45h + 37h30 par semaine) 

Enseignants detaches 1 

Renseignement 

(45h + 37h30 par semaine) 

Pcrsonncl dc magasinagc 3 Accueil (45h) et 

communication des dOcuments 

(45h) 

Persorinel administratif 6 

Accueil (45h) et 

communication des dOcuments 

(45h) CES et contractuels 5 

Accueil (45h) et 

communication des dOcuments 

(45h) 

Total 33 172h30lbl 

(a) Contractuel type CNRS 

(b) Le nombre d'heures de permanence hebdomadaire aux differents points de service 

public devrait etre porte a 180 heures, lorsque les horaires d'ouverture de la salie 

Ferdinand-Buisson seront alignes sur ceux des autres espaces de la bibliotheque, 

Quel que soit le poste, la formation est rapide : il s'agit d'une presentation de la 

salie, de ses collections, des fichiers et des catalogues manuels pour les bibliothecaires 

et doeumentalistes eharges du renseignement (une matinee et une seanee en doublon), 

de la classification CDU pour les personnes chargees du rangement (une heure) ou de la 

saisie informatisee des inscriptions avec explication du nouveau reglement. 

Lorsqu'il y a une modification importante, engageant les fegons de travailler pour le 

personnel de categorie C5 du type de 1'informatisation, celle-ci fait 1'objet d'une mise 

au point avee les personnels concernes : note et reunion de presentation ou bien seances 

de formation mais il n'existe plus de document a jour presentant 1'ensemble des 

procedures. 
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En revanche, plus le personnel est qualifie, plus il est iaisse & lui-meme. Dans la grande 

sallc de leeture, la coordination et l'information se font a l'aide d'un eahier de liaison. 

Dans la salle Ferdinand-Buisson, la situation est sensiblement differente dans la mesure 

ou trois documcntalistcs y travaillent en pcrmancncc et secondenf ainsi la personne de 

permanence, 

Connaissance des outils, connaissance du domaine, connaissance de Faccueil ; 

Les qualifications et pratiques des personnels apparaissent diverses. Depuis le debut 

des annees 1990, les effectifs de la bibliotheque ont ete renouveles, avec davantage de 

personnel qualific. La majorite du personnel de renscigncment cst arrive depuis deux ou 

trois ans, le temps estime necessaire pour commencer a bien connaitre les fonds, les 

outils et les « ficelles » du metier; 

On peut miser sur les ameliorations qui pourraient etre tirees de Fapport des savoir-faire 

particuliers des uns et des autrcs : maitrise de la gcstion de grandes masses 

doeumentaires developpee a la bibliotheque, apport d'experiences eprouvees a petite 

echelle avec le public qui frequcntait le CDR. Place au sein du departement Ressources 

et communication depuis ses origines, ce dernier a toujours ete associes aux 

publications et a la mise a jour de divers instruments de recherche : guides, repertoircs, 

tables de periodiques... 

Cependant subsistenf des cultures differentes qui peuvent aussi se heurter : la 

bibliotheque mettant en avant Fautonomie du lecteur et le rdle de formation des 

usagcrs, les documentalistes ayant preside au developpement du CDR et de sa base de 

donnees EMILE se pla^ant davantage comme des intermediaires cles entre le chercheur 

et la documentation. 
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IV. USAGES REELS ET USAGES POTENTIELS 

IV. I - Les lecteurs qui se rendent a la bibliothdque 

Analyse de la frequentation reelle de la bibliotheque 

Sur la frequentation de la bibliothequc, on pesscde quelqucs donnccs 

quantitatives tirees des statistiques annuelles de la bibliotheque et du CDR ainsi que les 

prcmicrcs donnccs saisics dans le modulc d'inscription du nouvcau systcmc 

informatique, depuis septembre 1997. 

Depuis 1992, la bibliotheque a vu le nombre de scs lecteurs croitre 

regulierement chaque annee : le nombre des inscrits, notamment, passe de 1656 en 1992 

a 2632 err 1996. A la mcmc pcriodc, la population inscritc au Centre dc documcntation 

recherche reste stable, autour de 400 lecteurs autorises a emprunter par an. 

Lcs etudiants sont les plus nombreux. aussi bicn au CDR, qui les accucillc a 

partir de la maftrise (environ 42%), qu'a ia bibliotheque, ou leur proportion a cependant 

decru entre 1993 (63%) et 1995 (32%). Cette tendance devraits'accentuer pouries lers 

cycles et les etudiants preparant des concours (8,53% de la populatiori des inscrits en 

1993) avec le retrait de leur droit de pret. Les statistiques detaillees de 1993 montrent 

encore que les apprentis chercheurs se repartissent de fatjon equilibree entre maitrise 

(11,22%), DEA/DESS (11,22%) et thcsards (10,61%). Les ctudiants d'IUFM sont 

egalement fortement representes mais la nouvelle reglementation favorise les 2e annees 

qui ont un memoire a preparer. Chez les etudiants inscrits, la proportion d'etudiants de 

la region parisienne est dominante. Cette tendance manifeste le role de bibliotheque 

interumversitaire et inter IUFM dc rccours au niveau rcgional. 

Parallelement au recul des etudiants; la part des cheroheurs presents a la 

bibliotheque s'cst accrue. passant de 12,35% cn 1993 a 24% cn 1995. Lcs rcsponsablcs 

de la bibliotheque soulignent que ce succes s'accompagne d'une fidelite superieure a 

toutes les autres categories (plus fort taux de rcinscriptions). Au CDR, si la part des 

chercheurs INRP domine tres legerement (depassant en moyenne les 22%), celie des 

chcrcheurs associes cst a peine plus faible, tandis que les chercheurs dits « cxterieurs » 

representent 15%. 
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Les en.seiunant non cheroheurs etaient jusqu'a maintenant presque uniquement 

presents a la bibliothequc, ou ils restent plus nombreux que les chercheurs (passant 

meme de 14,87% en 1993 a 28% en 1995 des inscrits). 

Outre ccs trois grandcs catcgorics, lc public se partagc cntrc profcssionncls du 

secteur educatif, retraite ou non enseignant (inspecteurs, conseillers pedagogiques, 

formatcurs...) ou dcs secteurs social / santc (educateurs dc jcunes enfants, psychologues, 

medecins, assistants sociaux...), metiers du livre (documentalistes, bibliothecaires, 

libraircs, cditcurs...), ct cnfin, journalistes, cincastcs, ctc. 

Afin de mieux connaitre ces categories de lecteurs, il serait interessant de 

mesurer la part des lcctcurs etrangers et des lccteurs de province. Des donnees plus 

precises ont ete collectees ponctuellement, notamment en 1993. 

Paris Regions Etranger 

Inscrits au CDR 65,47% 12,43% 22,1% 

Jnscrits a la bibliotheque 89,25% 9,46% 1,24% 

Laissez-passer pour la bibliotheque 85,30% 12,19% 236% 

Cette annee etait-elle exceptionnelle ? En 1993, le CDR n'a accueilli aucun chercheur 

etranger mais un grand nombre d'etudiants etrangers. Ce qui apparatt plus nettement, 

c'est la faible frequentation des lecteurs dc province et la tres faible frequentation des 

lecteurs etrangers a la bibliotheque. Ces chiffres semble indiquer que la bibliotheque ne 

touche pas encore le publie qu'elle a vocation de desservir. A titre de comparaison, 

rappelons que la Bibliotheque nationale a delivre entre avril 1992 ct mars 1993 15% de 
1 ^ ses cartes annuelles et 50 a 60% des laissez-passer a des chercheurs etrangers '. 

Le CDR reunit ehaque annee des donnees relativement detaillees sur son public 

d'inscrits mais ses archives ne gardent pas trace du passage des autres lecteurs. Les 

visiteurs occasionnels sont pourtant tres nombreux chaque annee si l'on en croit les 

statistiques de la bibliotheque, ou 3871 laissez-passer ont ete delivres en 1996. Ce 

public meriterait d'etre l'objet d'une etude particuliere, pour mettre en evidenee ses 

attentes specifiques, notamment en ce qui concerne le public des chercheurs de 

province et de Fetranger: ce type d'enquete permettrait d'etablir pourquoi et par quelle 

voie ces lecteurs sont arrives a FINRP et de mieux connaitre, en creux, les lieux de 

formation et de recherche en education qui n'utilisent pas 1'INRP. 

13 Donnees extraites de C. Verry et C. Baudelot, « Profession : lecteur ? Resultats d'une enquete sur les 
lecteurs de la Bibliotheque nationale », Bull. bib. France, t.39, n°4, 1994. [65] 
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Le nouveau fichier informatise des lecteurs devraient permettre d'affiner la 

connaissance de leur repartition gcographiquc et institutionnelle. 

Airalyse dcs demaitdes de renseignements 

Dans le temps qui nvetait imparti, j'ai utilise principalement deux methodes 

d'cva!uation, cn ufappuvant par aillcurs sur cc que lcs pcrsonncls chargcs du 

renseignement per^oivent eux-memes dans leur pratique quotidienne : 

- Rcccnscmcnt des sujcts dcclarcs par lcs lectcurs au momcnt dc lcur inscription 

(septembre 1997) 

- Evaluation dcs dcmandes de rcnscigncmcnt aux diffcrcnts points d"accucil du public 

(une semaine)14. 

Ccs sondagcs nc constituent cn aucun cas unc cnquctc de public vcritablc, qui 

necessiterait beaucoup plus de temps et de reflexion pour etre mise en oeuvre et 

analyscc. N'ctant pas spccialiste du domainc, il nfctait par aillcurs difficile dc drcsser 

une typologie rigoureuse des themes de recherche de ce public. Cependant, un certain 

nombrc dc tendanccs pcuvcnt ctrc dcgagccs quant au.x bcsoins rccurrcnts manifcstcs par 

les usagers. 

On peut aitisi idcntifier quelques profils de lecteurs. a partir dcs sujcts de 

recherche declares au moment de-1'inscription-: 

- les lcctcurs qui vicnncnt dc tcmps en tcmps pour consultcr lcs publications recentes, 

les derniers numeros de periodiques... et souhaitent s"inscrire a Vannee 

- les lectcurs occasionnels qui vienncnt unc fois pour consulter dcs documcnts prccis : 

textes officiels, programmes scolaires, annales, rapports de jury de concours... 

- lcs ctudiants qui viennent pour scjourncr dans la bibliothcque ef y prcparcr lcs 

concours de 1'Education nationale, entoures de la documentation usuelle 

- lcs enscignants (ou les stagiaircs) qui vienncnt prcparcr lcurs cours et enrichir lcur 

pratique personnelle 

- lcs chercheurs (scicnccs dc 1'cducation, didactique ou disciplines connexes : histoire, 

sociologie, psychologie...) qui viennent faire Vetat des sources qui interessent leur sujet 

de recherche 

14 Voir la methodologie en annexe. 
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- les personnels scientifiques ou des autres unites de documentation de Vinstitut, qui 

n'ont pas besoin dc motiver leur recours a labibliothcque au momentde l'inscription. 

Attention : ces profils de lecteurs ne sont pas exclusifs les uns des autres. Llne 

mcmc pcrsonnc pcut avoir divcrs usagcs dc la bibliothcquc ct prcscntcr tour a tour l'un 

ou l'autre profil. Cest particulierement le cas des chercheurs, dont un bon nombre se 

recrute parmi lcs cnscignants ct lcs ctudiants ct rccourcnt aussi aux collections dc la 

bibliotheque dans le eadre de leur pratique ou de leur formation a la pratique 

professionnelle. 

Les demandes de renseignement recueillies aux differents points d'accueil de la 

bibliothequc se repartisscnt cn quatrc grandcs catcgorics : 

- demandes de renseignement materiel 

- dcmandc d'unc information ponctuelle 

- demandes d'un document pr6cis 

- demande de documentation ou de bibliographie sur un sujet. 

Chaque type de demandes peut presenter plusieurs niveaux de complexite. Ainsi 

resoudre uir problcmc materiel comme une panne d*ordinatcur ou urr rctard dans le 

service... ou retrouver le document que le lecteur recherche sans pouvoir en retrouver 

les refcrcnces cxactcs... 

IV. II - Les usaecrs des scrviccs distants 

Conccrnant le public distant, lcs donnccs quantitatives sont csscntiellcmcnt 

fournies par les archives du PEB et de la messagerie telematique ; les services de la 

messagerie du serveur mternet et du courrier n' etant pas vraiment organiscs... 

Les demandes de prets 

Malgre sa fonction de CADIST, la bibliotheque regoit peu de demandes de prets. 

Lorsquc la bibliothcquc dc 1'INRP regoif 350 demandcs de prcts cn un an, la 

Bibliotheque interuniversitaire de medecine (BIUM) realise 64 000 transactions ! 

(chiffres 1996). 

D'apres les bordereaux de PEBNET et du pret manuel, la bibliotheque a 

rcpondu, cntrc lc lcr janvicr ct lc 11 novembre 1997, a 261 dcmandcs dc prcts cmanant 
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de 118 organismes differents. Comme pour la frequentation des salles de leeture, les 

demandcs dc pret cn provenancc de Fctranger sont tres ncttcmcnt minoritaircs : 36 prcts 

adresses a 20 organismes repartis dans 14 pays differents. II s'agit essentiellement de 

bibliotheques curopeenncs (14) ct francophones (4). En France, 98 organismes ont 

emprunte des livres ou regu des photocopies de periodiques. Les SCD des universites 

vienncnt bien sur cn tctc : notamment lcs sections lcttrcs de Nancy (10 prets), Dijon (7), 

Caen (5), Amiens, Brest et Rouen (4). On notera au passage que ces universites sont 

toutcs dotces dc formations dipldmantcs cn scicnccs dc Feducation. Lcs IUFM, en 

revanche, n"ont guere utilise ce service : 7 prSts ont 6t6 adresses & seulement 4 d'entre 

eux (Nicc, Marscillc, Bordeaux ct Caen). Cest bcaucoup moins quc lc nombrc dc prcts 

aux bibliotheques municipales (28)... 

I.es messages Liisses sur le 3616 INRP 

Lc serveur minitcl a re$u, dc janvicr a octobre 1997, 137 messagcs (soit un a 

deux messages a traiter quotidiennement). Un grand nombre de demandes (49) 

conccrncnt lcs banqucs dc donnccs ct/ou lcs publications dc 1'INRP. Lcs autrcs sont trcs 

variees : demandes d'informations factuelles ou bibliographiques). 

Contrairement aux donnees du PF.B, les messages portent dcs indications plus 

precises sur Fidentite de leurs auteurs. Ainsi, on observe une legere predominance de la 

provincc (78 messages des rcgions mctropolitaincs et 6 d'outre-mer) ; mais la Region 

parisienne reste fortement representee (51 messages, dont 23 de Paris mSme). Au 

passagc, on rcleve 2 messagcs cxpcdics dc Fctranger: un dc Finstitut fransjais de Porto 

et un autre d'un ressortissant frangais au Japon. Cette preference nationale n"est en rien 

surprcnantc ctant donncc lc mode dc communication utilisc. 

49 de ces messages donnent une indication sur la profession de leur auteur. A 

1'interieur de cet echantillon, les enseignants (12) et autres professionnels dc 

1'education (9) apparaissent majoritaires. On trouve aussi beaucoup de messages 

cnvoycs par dcs ctablisscmcnts d*cnscigncmcnt sans que l'oir puisse savoir s'il sont 

emis par le secretariat ou le centre de documentation. Les professionnels de 

Finfortnation ct dc la documentation sont en effet nombrcux a utiliser ce service (10, 

dont un CRDP). Les etudiants (10) sont de tous les niveaux (licence, maitrise, these... 

mais aussi collcgc ct lycce) ; on retrouve la meme conccntration des filieres 
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enseignantes (IUFM) ou sciences humaines (sciences de Feducation, psychologie, 

sociologie...). On pcut supposer que cc mode de communication elargit 

considerablement « le public ordinaire » de l'institut. Pour autant son utilisation ne 

scmble pas detournee. 

Les messages contiennent essentieliement des demandes de renseignement, tres 

pcu dc commcntaires ou critiques. Ces demandcs sont gencralcmcnt pcrtincntcs : un 

seul des messages a du etre retransmis a un service exterieur. De la meme fa^on que les 

demandes par icttrc ou par telephone, clles cmancnt souvent d'une partie du public 

« empeche », qui ne peut pas se rendre a la bibliotheque, soit parce qu'il ne la connalt 

pas, soit parcc qu'il cn cst cloignc gcographiquement, soit parcc que lcs horaircs 

d"ouverture ne lui conviennent pas. II s'agit egalement d'usagers presses : beaucoup 

donncnt, aveeieur adresse, lcur numcro dc fax. Les messages demandent: 

- un complement d'information sur Futilisation du serveur et ses banques de donnees 

- dcs informations factuelles ou bibliographiques que lcurs autcurs n'ont pas pu (ou su) 

obtenir, s"ils ont interroge les banques de donnees. 

La typcrlogie dcs dcmandcs cst scnsiblcmcnt la mcme qu'a Fintcricur dc la bibliothcque 

: recherche de bibliographie, de sources particulieres, d'un titre, d'une adresse, de textes 

rcglemcntaires... Ces messages demandent moins unc premicrc orientation rapidc que la 

reunion et la fourniture a domicile, voire en temps reel, de documentation, de 

bibliographic, ctc... Ccrtains confondent mcme lc serveur de 1'institutavec un serveur 

commercial et passent des commandes pour 1'achat de telle ou telle publication. On 

note egalement un grand nombre de demandes d'orientation professionnelle. 
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TROISDEME PARTIE : PROPOSITIONS D'ACTION 

I. FIXER DES NIVEAUX DE REFERENCE EN COHERENCE AVEC LA POLITIQUE DE 

L'ETABLISSEMENT 

Apres evaluation du public et de ses demandes, on peut degager trois grandes 

categories de public qui sont pris en charge par la bibliotheque et auquel le nouveau 

reglement15 rescrve d'ailleurs des traitcments differcncies. 

Les lecteurs occasionnels, qui ontunusage ponctuel de la bibliotheque. 

Ils composent une population particulierement composite. Aupres d'eux, la 

bibliotheque joue un role dc bibliotheque de recours. Ges lecteurs connaissent mal la 

bibliothequc et n'ont pas Vintention d'y scjourncr. 

A ce niveau, on a affaire a des demandes d'information rapide, synthetique. Ces 

lecteurs apprecient de pouvoir se diriger tres rapidement dans la bibliotheque vers les 

outils qui les intcressent. 

Le service doit etre tres performant et, pour ccla, anticipcr sur la demande en 

concevant des reponses toutes pretes ou des guides de recherche pratiques qui oriente 

ces lecteurs dans la bibliotheque... ou vers d'autres ressources mieux appropriees - pour 

trouver unc rcference dc tcxtc reglementaire, seprocurer unc these, par excmplc... 

Les professiomieis de l'education 

Cette categorie regroupe aussi bien les personnes en activite que celles qui sont 

en formation initiale ou continue. La bibliotheque de 1'INRP leur offre un deuxiemc 

niveau dc reference par rapport au rcscau dcs CRDP ou des bibliotheques d'IUFM, par 

exemple, notamment pour des recherches retrospectives, sur des publications epuis6es, 

etc. 

Ces lecteurs se rendent a la bibliothequc pour consulter la documentation 

administrativc, qui reunit les textes reglementaires, les programmes scolaires, lcs 

rapports de jury de concours, etc, pour exploiter le fonds des manuels scolaires et pour 

consulter le fonds actualite... 

15 Le reglement du pret est entre en vigueur !e ler septembre 1997, prefigurant la reunion de la 
bibliotheque et du CDR. 
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La bibliotheque remplit l'une de ses missions en leur donnant acces & 

1'cnsemblc de scs fonds mais ellc ne souhaite pas se substitucr aux CRDP et aux 

bibliotheques d'IUM. Pour ses leeteurs il convient de developper la fonction 

rcoricntation, cn licn avcc lcs autrcs partcnaircs qui sont chargcs de lcs prcndrc cn 

charge au premier niveau, afin qifaucun de ces publics ne se trouve prive des 

ressources de la documentation pedagogique dont il a besoin. 

Les chereheurs constituent le pubiic cible, par excellence, de la bibliotheque. 

Afin de les seduire et de les servir plus surement, le nouveau reglement leur 

accordc l'exclusivite du pret, avcc dcs droits inodules. 11 ctablit cn cffet a Vinterieur dc 

la categorie chercheur, quatre sous-categories, en fonction du degre d'exigence presume 

de chacune d'entre elle. 

- les apprentis chercheurs (de la maitrise a la these, en passant par les 2e annees 

diUFM qui ont un mcmoirc a rediger...) 

- les chercheurs exterieurs 

- les chercheurs associes aux equipes de recherche de FINRP 

- les chercheurs de Finstitut et les representants de la haute administration, les 

inspecteurs dc FEducation nationale, etc. 

La bibliotheque entend donc ne pas menager ses efforts en direction de cette 

composante de son public, afin de reduire Fecart entre le public reel et le public vise. 

Pour toucher davantage les chercheurs de province et de Fetranger, notamment, il lui 

faudrait allcr a lcur rcncontre ct trouvcr lcs moyens de sc faire connaitrc : promouvoir la 

bibliotheque hors les murs. 

On peut considerer que le service de reference de FINRP aura a repondre a deux 
objectifs: 

- desservir les differents publics en presence, en prenant en compte leurs contraintes 

propres (disponibilite, eloignement geographique...) et leurs attentes 

- promouvoir utilement les ressources de la bibliotheque. 
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Avant tout, le service de reference repose sur une politique de service public 

definic par la dircction, cn conccrtation avcc scs tutcllcs. Gette politique cst affichcc et 

engage la bibliotheque.16 

I-I. LES-ELEMENTSDU SERVICE DE REFERENCE 

L/organisation du scrvicc de refercncc peuf etre con^uc de fagon concentree ou 

au contraire comme la coordination de differents services. Elle doit, en tous les cas, se 

dcelincr de diverscs manicres pour rcpondre a toutcs les dcmandes. 

II.I. Un lieu d'oricntation etdercchcrchc bibiiographiquc 

L'emplaccmcnt de cette fonction doit ctre choisi de manicrc a ce que puissent 

s'y derouler les cntretiens de reierenee et la formation a Vutilisation des outiis de 

recherche. Elle doif etre a la fois aisement reperable etrelativement isolee pour ne pas 

nuire au silenee des salles de lecture, Rappelons que l'exigu!te des locaux et le type 

d'usage de la bibliothcque ne pcrmettent pas d'envisager 1'installation de carrels. 

L'ideal serait qu'elle soit situee au milieu des divers fichiers et eatalogues qui 

restent indispensables pour acceder aux collections de la bibliotheque entrees avant 

1994 ou en vue dcs lectcurs qui les utilisent, tout du moins, Cette fonction cst 

materialisee par un burcau de renseignement, ou se tient en permanence un 

bibliothecaire expert dans le maniement des differents instruments de recherche. Plus 

aisement reperable et visiblement disponible, on peutposer par hvpothcse que 1'usager 

se dirigera plus faeilement vers le bibliothecaire de riferenee, eomme il le fait 

spontanement avec le personnel qui intercale des fiches ou tient la banque de pret a 

proximite des fichiers actuellement. De meme, installe au milieu des fichiers, celui-ci 

reperera plus aisement les personnes en difficulte. 

A sa disposition, et a celle du public, des acces au serveur de cd-rom et autres 

outiis de reeherehe documentaires automatises, ainsi que 1'ensemble des eatalogues 

bibliographiques, repertoires, etc, selectionncs pour leur pcrtinence ct leur maniabilite. 

16 Voir la charte de la politique de reference de la Bibliotheque nationale de Quebec en annexe. 
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11 serait probablement utile de constituer un rcpertoirc d'adresses, adapte aux besoins 

spi5cifiques des usagers, a partir dcs informations regulierement mises a jour et validees. 

La solution serait d'elaborer une base de donnees, facile a mettre a jour, a partir des 

informations les plus fraiches et les plus heterogenes (repertoires, depliants 

institutionnels, pages xveb, contaets personnels,,.) 

On nous promet dans un avenir proehe le catalogue informatisc uniquc des 

collections documentaires de Vinstitut, relies aux banques de donnees. H est 

important que le service d'orientation bibliographique le complete et le precede en 

offrant toutes les informations disponibles sur ces ressourees. II devrait eompenser 

autantque possible Feloignement du Musee de Rouen et de ses collections, en obtenant 

des exemplaires des inventaires des fonds speeialises, a defaut d'un acces a sa base, en 

mettant en valeur ses publications, en introduisant les lecteurs interesses aupres du 

personnel seientifique qui effeetue un rapide etat des sourees et repond au chercheur si 

leurs fonds sont de nature a les interesser. 

Le responsable de ce service veillera particulierement a Famenagement des 

lieux et surtout a la signaletique chargee de designer ehacun des outils reunis dans cet 

espaee. Celle-ci pourra etre eompletee par de petits modes d"emploi, qui donnent les 

indications essentielles pour remplir une fiche de consultation, comprendre le contenu 

et Futilisation des cd-roms dans leurs grandes lignes, utiliser les fichiers matieres... II 

est necessaire de penser en terme d'acc6s pratique pour le public et pour le 

bibliothecaire de reference afin de repondre immediatement aux demandes de 

renscignement ponctuel, quc cc soit a Fusager sur place ou par telephonc. 

II.II. Des espaces de consultation avec des collections en Mbre-acces 

Dans ces espaces, on gardera les specificites qui ont fait le succcs des differentes 

salles dc lecture, cn s^efforgant d'adopter un plan de classement et de cotation 

d'ensemble, coherent et lisible, L'utilisation de la CDU, si elle est maintenue, devrait 

peut-etrc se faire de manicre plus souple. Ce type de fonds devrait comprendre : 

- des colleetions qui presentent un etat de la reeherche frangaise et etrangere dans 

chacune des differentes branches des sciences de 1'education et pour les disciplines 

44" 



Memoire d'etude DCB 
Mettre en place un service de reference pour les chercheurs en sciences de Peducation 

cormexes : ouvrages de reErence sur ces questions, travaux recents... Les titres de 

pcriodiques pourraicnt etrc intcgrcs dans lc ciasscmcnt thcmatiquc, avec lcs ouvragcs 

- la doeumentation administrative 

- lcs collcctions publiccs par 1'INRP ct scs antcccdcnts. 

Les dictionnaires de langue devraient de preference rester dans les salies de 

lecture et en nombre suffisant car les lcctcurs les utiliscnt tout le temps. 

Dans les salles de leeture, comme dans celle des catalogues, il est important 

d"apportcr tous scs soins a la signalctiquc. 11 faut cspcrcr quc dcs solutions pourront ctrc 

trouvees et agrees par la direction pour permettre de donner k chacune des deux salles 

dcs compctcnccs proprcs, de fagon a cvitcr le doublonnage des dcu.x fonds en libre-

acces et desengorger les rayonnages. 

11.111. Des produits et services documentaires 

Leur mise en oeuvre renvoie aux differentes categories d'usages cibles en 

introduction a cette partic. Ccrtains cfforts onf dcja ete entrepris, ils n'ont pas toujours 

ete poursuivis. Le CDR, avec ses collections plus petites, a congu plusieurs produits qui 

rendent de grands serviccs au public (voir chapitre prcccdcnt): 

- des revues de sommaire pour les periodiques (simplement photocopiees ou 

numerisees) 

- des dossiers sur les questions d'actualit6, du type de ceux qui sont constitues par la 
17 ' BIUM reunissant des coupures de presse, des references d'ouvrages (disponibles en 

acces libre), des adresses d'organismes, d'associations, de sites web. 

- une information sur 1'actualite de la recherche : colloques, seminaircs dc rcchcrche... 

II s'agit de regrouper la foule de petites brochures et les diverses informations qui sont 

dirigees vers la bibliotheque pour lcs rediffuser aupres du public. Lcs responsables du 

service de reference peuvent adopter une attitude active a cet egard, en entretenant des 

contacts rcguliers avcc lcs equipes dc recherche de 1'institutmais cgalcmcnt lcs grandes 

6quipes frangaises et etrangeres, en s'adressant systematiquement chaque annee k celles 

des IUFM, aux departemcnts de rechcrchc cn scicnccs de Fcducation ct de didactique 

des universites (mailing) pour obtenir leurs programmes, etc. Ce travail peut etre couple 

17 Voir exemple en annexe. 
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avec la mise en valeur de banques de donnees comme ERTEL qui recensent les equipes 

de reeherche frangaises et lcurs programmes. 

- des recherches sur profil : ce deraier type de service fait partie des obligations du 

CADiST. 

II.IV. Rcaliscr la bibliotheque sans murs 

Avcc la conncxion sur lcs reseaux, la bibliothcquc s'ouvre a d'autres rcssourccs 

: les autres ressources de iinstitut, nous l'avons vu, mais aussi aux catalogues d'autres 

bibliotheques dans le monde entier, a des sites d'mformation, etc. La creation d'acces a 

interaet offre un excellent moyen de defendre 1'interet national et internationai de ce 

centre dc rcssourcc pour lcs sciences de 1'cducation ct dc prolongcr le scrvicc dc 

reference hors les murs. En effet, la plupart des produits developpes par le service 

(revues de sommaire, dossiers d'actualitc, repertoires d'adresses, annonccs des 

manifestations scientifiques...) devraient pouvoir etre transposes sur les pages web. On 

dcvrait mcmc retrouver les dilTcrcnts nivcaux de dcsscrtc, puisque, pour ne pas sc 

heuner a la question des droits et offrir un service privilegie aux chercheurs maison et 

associes, il cst necessairc de reserver un ccrtain nombre des prestations du reseau aux 

personnes disposant d'un login sur Fintranet: la consultation des revues de sommaire 

par cxcmplc. Sur 1'intcrnct, lc scrvicc dc mcssagcric devrait connaitrc un cssor 

important et 6tre consolide en consequence. 

La participation active, sinon l'encadrement du serveur, cst donc une des 

perspectives de developpement ele du service de reference. A tous les niveaux, les 

services physiques ct virtucls de la bibliothcquc scront construits cn un va et vient 

constant : les innovations de l'un beneficiant necessairement a 1'autre. Ainsi, en 

pointant dcpuis les pages de la bibliotheque sur lcs sites interessant le sciences de 

Pedueation, on enrichit du meme coup le repertoire d'adresses du service d'orientation 

et dc rcchcrchc bibliographiquc. Un des intcrcts cvidcnts dcs sitcs dc bibliothcquc 

reside dans la valeur informationnelle ajoutee qu'on y a mis : « professionnels de 

Finformation, on part du catalogue ct on chaine les serveurs » (F. Moline de la BU de 

LyonTII). Sur le web, comme dans les murs de la bibliotheque, la bonne methode pour 

claborer un scrvice de reference consiste a partir de cc qu'on connait dcs attcntcs du 
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public citale et du bon sens pratique : a savoir rexperience qu'on a accumule avec les 

services traditionnels et ce qu'on a apprccie particulierement sur d'autres sites ! 

Une fois le site mis en place, pour se faire connaitre des chercheurs dans le 

mondc cnticr, ii cst important dc sc dcclarcr aux grands motcurs dc rcchcrchc. D'autrc 

part, en attendant la retroconversion des fonds, la bibliotheque ne doit pas oublier de 

communiquer autour du catalogue sur leur richessc et leur interet pour la recherche en 

seiences de 1'education. 

111. QUELS MOYENS ? 

III.I. Invcstisscmcnts financicrs 

L'institut ne prevoit pas de debloquer de credits pour le reamenagement des 

batiments avant que ne soit elucide les projets de la tutelle concernant la delocalisation. 

En revanehe, les credits d'acquisition importants dont beneficie la bibliotheque 

a compter de cette annee devrait lui permettre de mettre progressivement sur pied une 

politique documentaire qui permette de doter le service de reference de fonds propres et 

d'acheter les cd-roms avec des licenccs multi-utilisateurs, de fa?on a ce que les 

ressources du service ne soit pas partagees avec d'autres services mais entierement 

consacrees aux usagers de la bibliotheque. 

Les 10% de la subvention du ministere de 1'Enseignement superieur qui peuvent 

etre eonsaeres- au cout de fonetionnement induit par les missions du CADIST 

pourraicnt egalement bencficier au developpement de nouveaux services, comme les 

recherches sur profil. 
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III.II. Ressources humaines 

Obtenii* les movens en personnel 

Les services de refercnce rcprescntent d'important cout dc fonctionncmcnt, cn 

particulier en raison du personnel qu'il est indispensable de lui attacher. Le service de 

rcfcrcncc, nous le disions en premiere partie, ne peut fonctionner sans un personnel 

propre et responsable, constitue de bibliothecaires ou documentalistes. Mettre en place 

un serviee de rcfcrcnce, avec les diverses composantes evoquees ci-dcssus, implique 

que la direction de Vinstitut cree de nouveaux postes a la bibliotheque: 

- Lorganisation ct la gcstion dcs fonds dc refercnce (oricntation-rccherchc 

bibliographique, collections specialisees) devraient etre confiees a une personne qui en 

serait rcsponsablc a pleinr tcmps ct coordonncrait la mise en ocuvre dcs outils 

documentaires (revues de sommaires, dossiers themariques, repertoires d'adresses...). 

Les permanences au bureau de rcnscigncment pourront continuer d'etre assurees a tour 

de role par les documentalistes et bibliotheeaires. 

- si Von conserve dcux sallcs dc lccturc, il faudra cgalcmcnt prcvoir lc tnainticn dc 

permanences pour la salle Ferdinand-Buisson. 

- le site web, la veille sur intcrnet ct le traitemcnt de la messagcrie dcvrait mobiliscr 

facilement deux personnes a plein temps 

En tous les cas, les liens entre le personnel dc rcfcrcncc ct les autres scrviccs de 

la bibliotheque devront etre constants : recherche bibliographique et PEB, valorisation 

et veillc documcntairc, ctc. 

Notons qu'il existe deja a la bibliotheque un personnel motive et competent qui 

scrait asscz vitc operatixmnel pour devcloppcr a moindre cout plusieurs de ccs 

fonctionnalites: 

- constitution d'outils documcntaires dcrives des diffcrents gros outils 

bibliotheconomiques et congus specifiquement pour repondre aux besoins du public 

- conception de pagcs html ct rcchcrchc sur lc wcb ; intcrct pour la conccption dc la 

signaletique, a deja realise des petits guides/affichettes pratiques a 1'usage des lecteurs 

- cxpericnce dc la formation du pcrsonnel et des usagers dans unc grande bibliotheque 

parisienne ; excellente connaissance des systemes de reference americains. 
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Developper la formation interne et le reseau des partenaires 

11 n'est pas envisageable de fonder la formation du personnel de reference sur le 

recours a des prestataires de service exterieurs (cabinet de conseil, stages de 1'ADBS, 

etc ). Ccrtcs lcs stages dc formation continuc font partie dcs obligations dc 

l'organisation d'une bibliotheque mais elle est necessairement limitee, en raison du 

nombre de demandes a satisfaire par ailleurs dans la bibliotheque et du faible nombre 

de stages proposes dans des formations comme Mediadix. Tout depend souvent des 

opportunitcs. Cette solution scmblc coutcusc ct alcatoirc 

La solution serait plutdt 6 trouver dans la mobilisation des ressources intemes : 

auto-formation et eehange de savoirs. L'auto-formation donne effeetivement 

d'exeellents resultats dans de nombreuses bibliotheques, comme a la Cite des sciences 

oua laBlUM. 

Pour le personnel deja forme, on aura avantage & multiplier les occasions 

d'eehanger, de partager. En ee but, amenager du temps pour que chacun est 

1'opportunit^- d'exposer 1'actualite des realisations ou des innovations dans son 

domaine, qu'il s'agisse de qucstions scicntifiqucs ou bibliothcconomiqucs. Cela pcrmct 

egalement de valoriser les competences et la curiosite de chacun, puisque chacun est 

invite a ctre tour a tour public et eonfereneier. Cest aussi etablir des passerelles entre 

les differents serviees : permanence d'accueil tournant... cf. La Villette : experience 

pilotc d'unc grossc structurc documcntairc. Mcthodc plus opcratoirc : autosuffisancc ct 

facteur de dynamisme = donne au service de reference une assise certaine, en lui 

eonferant dans la pratique ce rdle de pivot, de liant dans la bibliotheque. Dans le cas de 

1'INRP, ce systeme devrait etre 1'occasion d'attacher a la bibliotheque les qualites 

d'expcrtisc dcs pcrsonnels tcchniqucs ct scicntifiqucs dc 1'institut. A cc sujct, lc rapport 

Mondon [33] sur le projet de fusion bibliotheque CDR, preconisait de s'appuyer sur 

l'organisation d'eehanges avee les chercheurs, notamment par le biais de stages... 

Dans le cadre de la formation initiale : apprendre a transmettre. II serait 

maladroit dc ncgligcr la pcdagogic dans un ctablisscmcnt commc VINRP. Rappclons 

que les premieres UV de documentation ont ete cr^ees dans le cadre de la licence en 

sciences de 1'education, a Nanterre, en 1969-1970... La formation des utilisateurs et la 

formation des formateurs est, par ailleurs, une des notions largement promues dans la 

profcssion. Savoir transmettre, c'cst a dirc analyscr ct organiscr lcs savoir-faire pour lcs 
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transmettre au nouveau membre du personnei qui integre Vequipe de reference. Certes, 

rien ne remplace la pratique et Vcxpericncc accumulecs, notamment dans la pratique du 

renseignement mais on gagnerait beaucoup de temps en mettant a plat les connaissances 

clcmentaires, sans sc limitcr a la prcscntation dcs fonds ct du modc d'indexation : cn 

foumissant notamment aux nouvelies recrues des bibliographies de base et une mise a 

plat de 1'organisation avcc scs personnes ressources, sa reglementation, lc detail des 

procedures fonctionnelles. Le temps d"apprentissage est un temps important : pendant 

cette periode, il faut favoriscr la connaissance non seulement de i'etablissement mais 

aussi de ses partenaires, en organisant des visites dans tous les services avec lesquels on 

travaille, en misant des ce moment sur la prise de contact. 

Savoir transmettre, c'est aussi savoir diffuser 1'information utile aux autres services, et 

rcciproqucmcnt. Enfin, savoir transmcttrc, c"cst, pour lc bibliothccairc dc rcfcrcncc, 

conduire un entretien avec 1'usager: ecouter, analyser, expliquer. 

IH.HI, Evaluation continue 

Les procedures d'evaluation du service sont a mettre en place en mdme temps 

que le service lui-meme. II cst tres important que l'equipe qui 1'animera adhere a ce 

mode de fonctionnement et d"auto-evaluation continue en vue de perfectionner et 

d'ajustcr lc scrvicc rcndu. 

Au moment de la reflexion sur la mise en place du service de reference, il faudra 

donc envisagcr a qucls points, avcc qucl proccdc et sclon qucls critcrcs se fcra 

1'evaluation: 

- lePEB 

- 1'analyse des connexions internet 

- les dcmandes dc renseignement sur place. 
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CONCLUSION 

En mettant en place un service dc referencc cn seienees de 1'education, 1'Institut-

national de recherche pedagogique cherche, tout a la fois, a se doter d'un outil souple et 

reactif, au service des besoins actuels et renouveles des chercheurs, ct d'un instrament 

de valorisatien des fonds deja constitues, Le serviee de reference constitue en effet une 

vitrine de la bibliotheque. En elevant le taux de satisfaction des usagers, il contribue a 

ancrer la reputation de la bibliotheque et a rendre visible sa vocation nationale et 

intcrnationale. 

L'organisation d'un tel service amene les responsables a clarilier les missions, 

les objectifs d'ensemble de la bibliotheque, en d'autres termes : a definir une politique 

documentairc et de refcrencc, sur laquelle prendra appui l'ensemble des services de la 

bibliotheque. 

Dans un contexte de developpement des reseaux, 1'organisation du service de 

reference prend une nouvelle dimension. Desormais, il n'est plus materialise par un 

bureau de renseignement environne d'outils. Avee la multiplication des centres de 

ressources, un service de reference d'envergure nationale est appele a jouer un role 

essentiel, voire politique : organiser les ensembles d'informations en presence en 

France pour mieux les promouvoir a Fetranger, ct cooperer avec des pdles de referencel 

equivaients dans les autres pays, notamment europeens, pour faire connaitre leurs 

ressources aux chercheurs fran^ais et faire pendant aux consortia qui se developpent 

deja en Amerique du Nord. 
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Annexe 1 

Statistiques de frequentation (1993-1996) 

Statistiques des inscrits Bibliotheque-CDR 

Annee Etudiants Chercheurs 

associes 

Chercheurs 

exterieurs 

Chercheurs 

INRP Toti 

CDR 1993 172 42 % 57 14% 79 19% 101 25% 411 

Bib* 142 12% 728 63 % 171 15% 108 10% 1149 

CDR 1994 178 43% 58 14% 85 21 % 92 22% 413 

Bib. 

CDR 1995 138 44% 56 18% 61 19 % 62 19 % 317 

Bib, 24 % 32 % 28% 16 % 

CDR 1996 192 39% 70 14% 124 26% 100 21% 486 

Bib. 

* Comptages efYectues de septembre a decembre 1993 

Statistiques de la Bibliotheque 

Comptages realises a partir des questionnaires d'inscription, de renouvellements 

d'inscription etde laisscz-passcr. 

Inscrits 

Laissez-

passer* Entrees 

Consultation 

sur place 

Prets a 

domicile 

1993 2 221 2 326 14 290 11503 6 315 

1994 2094 3 977 18700 16225 7 747 

1995 2 169 3 660 18740 16 209 8025 

1996 2 632 3 871 20 331 16 877 8 010 



Repartition geographique des inscrits au CDR en 1993 : 

79 chercheurs exterimirs Paris : 69 

(87,34%) 

U. dc provincc : 

10(12,66%) 

Universites 31 Amiens 2 
M.E.N. 11 Rouen 2 
E.N.S. 4 Caen 1 
IJXE.N. 3 Lyon 1 
IUI-M 3 Poiticrs 1 
CIEP 2 Rennes 1 
CNRS 2 Strasbourg 1 
CEFISEM 1 Valenciennes 1 
IREDU 1 
UNESCO 1 
journalistes 2 
inconnus 8 

172 etudiants T\ * #-f f Pans: 75 Province : 21 Etranger: 76 

(43,6%) (12,2%) (44,2%) 

Reims 4 
Rouen 4 
Lille 2 
Ales 1 
Amiens 1 
Angers 1 
Bourges 1 
Douai 1 
Nantes 1 
Soissons 1 
Strasbourg 1 
Tinqueux (51) 1 
Troyes 1 
Wittelsheim (08) 1 

103 chercheurs INRP: Dep.l 6 

dont MeElkhaim et Dep;2 n 

unstagiaire Dep;3 25 

Dep.4 W 

Dep.5 42 



Repartition geographique des leeteurs de la bibliotheque de septembre a decembre 
1993: 

Regiori parisienrie Autres regions Pays etrangers 

inscrits 2 292 (89,25%) 243 (9,46%) 32 (1,24%) 

laissez-passer 85,30% 12,19% 2,36% 

Detail du lectorat etranger: Afrique du Nord 7 
Allemagne 4 
Belgique 2 
Bresil 1 
Espagne 3 
Grande-Bretagne 7 
Grece 1 
Italie 3 
Japon 1 
Suede 2 
Thailande r 

NB « Lcs personnes etrangeres residant pour une annee scolaire en Ile de Franee et 

frequentant la bibliotheque pour leur recherche n'ont pas ete comptees parmi les pays 

etrangers mais parmi les residents Ile-de-France. » 



Annexe 2 

Statisti ques du PEB (1995-1997) 

D'apres les statistiques etablie par VABES en 1995, 1996 et aux trois premiers 

trimcstres de 1997. 

1995 1996 1997(75%) 

Activite emprunteur satisfaites / total demandes satisfaites / total demandes satisfeites / totai demandes 

Livres frangais 2/4 34/69 34/80 

Livres etrangers 2/7 1/1 2/3. 

Periodiques francais 1/1 1/10 0/4 

Periodiques etrangcrs 0 0 0 

Total 5/12 36/80 36/87 

Activite preteur satisfaites / totaldemandes satisfaites / total demandes satisfaites / total demandes 

LLvres fran?ais 95/109 40/144 37/100 

Livrcs etrangcrs 0 11/124 13/73 

Periodiques francais 3-1/34 18/33 20/33 

Periodiques etrangers 3/4 28/53 36/63 

Total 129/147 97/354 106/269 



Anncxe3 

Sujets de reeherehe declares par les mscrits (septembre 1997) 

Service interne 

[Andre Chambon] 
[banque NOVA] 
Documentation [dep.2] 
[dep.2] 
[dep,3] 
[dep.5] 
[d6p.5] 
[PPAE] 
[PPAE] 
[service informatique] 

Consultation ponctuelle 

Consulter Bistoire de 1'education 
Consulter L'Kcok des lettres (2) 
Consulter annales du concours de professeur des ecoles 
Consulter Eulleiin officiel 
Consulter Bulletin qfficiel: annees 1980-1990 (aiguille par le CNDP) 
Consulter Bulletin officiel et publications de 1'INRP 
Consulter des livres de sociologie et de psychologie 
Consulter documents pour preparcr sujet de these 
Consulter enquete 1996 sur 1'apprentissage 
Consulter et emprunter ouvrages et periodiques recents (5) 
Consulter manuels scolair.es (2), 
Consulter manuels scolaires de frangais (2) 
Consultcr manuels scolaires de lecture de 1960 
Consulter ouvrages de didactique 
Consulter ouvrages de psychologie 
Consulter ouvrages. et. periodiques 
Consulter ouvrages pedagogiques-; priparer cours pour les candidats au CAPES et a 1'Agregation 
Consulter ouvrages sur 1930 
Consulter periodiques / revues (4) 
Consulter periodiques 
Consulter programmes de BTS 
Consulter programmes scolaires (3) 
Consulter programmes de Premiere 
Consulter publications recentes de 1'INRP 
Consulter publications recentes sur 1'ecole 
Consulter rapports dejury de concours 
Consulter rapportsde jury de concours .Agregation 
Consulter rapports de-jury de concours CAPES (2) 
Consulter rapports dejury de concours lettres 
Consulter rapports dejury de concours CAPES lettres modernes 
Consulter repertoire national des etablissements scolaires 
Consulter rewes de 1'INRP etdu CDR 
Consulter revues de pedagogie des sciences 
Consulter textes ofiiciels et ouvragcs sur 1'education 
Consulter usuels 
Pr6parer cours 
Preparer cours : recherche ponctuelle 



Preparer cours d'anglais pour candidats au CAPES 
Recherche ponctuelle pour pratique personnelle 
Slnformer sur les epreuves du bac 1997 en lettres 

Preparer dipldme ou concours : 

Preparer concours (12) 
Preparer concoursreeherche ponctuelle 
Preparer concours Agregation 
Preparer concours Agregation genie mecanique 
Preparer concours Agregation philosophie (2) 
Preparer concours Agregation sciences economiques 
Preparei concours CAPE (4) 
Preparer concours CAPES (3) 
Preparer concours CAPES Documentation 
Preparer concours CAPES Histoire-geographie (2) 
Priparer concours CPE (3)-
Preparer concours CRPE 
Preparer concours d'entree a VIUFM (2) 
Preparer concours professeur d'EPS 
Preparer concours professeur des ecoles (4) 
Preparer diplome d'Etat infirmiere 
Preparer diplome Educateur de jeunes cnfants (6) 

Themes de recherche 

Acces-des femmes a la culture au XlXe siecle (F) 
Accueil des enfants de deux ans a 1'ecole (F) 
Acquisition des langues etrangeres (I1) 
Acquisition du langage (T) 
Agressivite de 1'enfant en milieu scolaire (F) 
Analyse critique des problemes d'enseignement: apprentissage des concepts de base en ecologie 
Analyse des institutions culturelles en Algerie : politique de 1'education 
Analyse du discours des jeunes enseignants 
Analyse socio-historique des creches collectives 
Anthropologie historique de 1'orientation des jeunes et des adultes 
Application des methodes de lecturedans les ecoles algeriennes (!'). 
Apprentissage de la citoyennete : la citoyennete aTecole maternelle, entre deux et six ans (l1) 
Apprentissages dcs langues avec un produit hypermedia (les) 
Architecture scolaire (l1) 
Arts plastiques (les) 
Assymetries dans les espaces de danse (les) 
Auto-gestion (!') 
Autorite dans 1'education (1') 
Balzac a travers les manuels scolaires 
Bibliographie de 1'histoire de 1'education 
Bibliotheque interactive (la) 
Bilan des travaux sur la formation des enseignants et des formateurs 
Binet et la mesure de rintelligence 
Biographie de la formation 
Colleges maristes au Bresil a partir de la fin du XlXe siecle (les) 
Comique dans Balzac (le) 
Comprehension des textes ecrits (la) 
Concept d'Europe dans les manuels scolaires eo,temporains en France, Grande-Bretagne, Allemagne et Belgique 
(lc) 
Coriceptidn de ddcumentaire scientifique 
Conditionnement dans 1'apprentissage de la lecture (le) 



Connaissance chez 1'enfant et 1'adolescent dans une perspective systemique (la) 
Conseii de classe (le) 
Construction de 1'identite collective a travars 1'histoire de Mdition 
Constructions scolair.es primaires en Algerie : 183(1-1562(les) 
Contexte du savoir disponible chez les jeunes enseignants-0e) 
Contrats didactiques : representation de 1'idee de 1'Europe (les) 
Coffespondanee seolaire 
Cours d'adultes a Paris au XlXe sieele (les) 
Cours de recreation (la) 
Creativite a l'ecole (la) 
Culture et ideologie dans le systeme edueatif algerien 
Curriculum dans les ecoles Waldorf 
Curriculum des langues etrangeres 
Delegues de classe (les) 
Demarche scientifique 
Democratie a 1'ecole : le role des delegues de 1'institution scolaire (la) 
Depouiller le Bulletin officiel: histoire de 1'enseignement du dessin et des arts plastiques 
Developpement de 1'enfant (fe) 
Devenir enseignant d'EPS aujourd'hui 
Didactique (7) 
Didactique de 1'argumentation au lycee (la) 
Didactique de 1'histoire 
Didactique de rinfdrmatique dans le domaine des tableurs graphiques 
Didactique de la physique, chimie, technologie (la) 
Didactique des langues (la) 
Didaetique des langues et des-cultures 
Didactique du frangais au lycee (la) 
Didactique du fran?ais pour les etrangers 
Didactique du piano 
Didactique en mathematique, en biologie et en musique 
Difficultes d'apprentissage de la lecture (les) 
Difficultes de 1'apprentissage du FLE (les) 
Disciplines artistiques et technologiques au college : comparaison France-Allemagne (les) 
Discours metacognitifs (les) 
Documentation sur la petite enfance 
Echec et reussite au college 
Echec scolaire (V) (2) 
Ecolc (i) 
Ecole en Guadeloupe : les ZEP (I1) 
Ecole et utilitarisme 
Ecole matemelle. (1!) 
Eeele maternelle : jeux, jouets-
Economie du developpement (l1) 
Eerimre en scienees (l1) 
Edition pour lajeunesse depuis 1945 en France (lr) 
Education a la citoyennete (1') 
Education au Chili (1') 
Edueation eemparee 
Education creative pour les Beaux-Arts (!') 
Education des notables au XVIIIe siecle (V) 
Education en Colombie (1') 
Education en Espagne de 1954 a nos jours (1') 
Education et societe au Senegal 
Education physique a la matcrnclle (!') 
Education prescolaire en Angleterre dans les annees 1950 (F) 
Empronts du peui a l'anglais (les) 
Enfance de l!ai±: methode Froebel (1') 
Enfanee maltraitee 



Enfance maltraitee 
Enfant apres la guerre 14 (1') 
Enfant hugolien face au systeme scolaire (1') 
Enfants au.XYesieclea.Paris (les) 
Enfants handicapes en milieu seolaire (les) 
Enseignants du public et du prive (les) 
Enseigiiement (l1) (2) 
F.nseignement: a 1'ecole primaire : la maternelle et 1'eMmentaire 
Enseignement. cQllege-lycee 
Enseignement eolonial (!') 
Enseignement dans les eeoles veterinaires (!') 
Enseignement de 1'art dramatique a 1'ecoie primaire (l1) 
Enseignement de 1'oral 
Enseignement de la carte geologique (1') 
Enseignement de la chimie: comparaison Vietnam-France 
Enseignement de la geometrie(l') 
Enseignement de la grammaire en ZEP (f) 
Enseignement de la litterature frangaise a Funiversite (l1) 
Enseignement de la philosophie en Terminale : France-Allemagne (1') 
Enseignement dela physique 
Enseignement de la physique et de la physico-chimie des solutions(l') 
Enseignement de Rousseau a Guizot(l') 
Enseignement depuis 1945 (l1) 
Enseignement des arts: la musique (F) 
Enseignement des. arts. plastiques (i). 
Enseignement des larigues vivantes (V) 
Enseignement des langues vivantes etrangeres en France : le eas de 1'arabe 
Enseignement du frangais (l1) 
Enseignement du frangais langue etrangere aux migrants (T) 
Enseignement du latin a 1'epoque de Charlemagne (V) 
Enseignement du russe en France apres 1945 (f) 
Enseignement du travail des langues ctrangcres 
Enseignement elementaire de dessin au XlXe siecle (!') 
Enseignement musical et histoire du corps des professeurs d'education musicale de la Ville de Paris de 1819 a nos 
jours 
Enseignement. priv.e et minorites ethniques : etudecomparative 
Enseignement superieur au debut de la IHe Republique (!') 
Enseignemcnt tcchniquc professionnel (1') 
Eprcuve de mathematiques au Bac scientifique 
EPS (l1) 
Espace affectif de l'ecole maternelle. (1'). 
Espace chez Froebel (!') 
Espace et petite enfance 
Espagne et Espagnols dans les manuels scolaires 
Estime de soi des enfants de CM2 et adaptation scolaire 
Etude de la civilisation britannique 
Etude du travail de Seneque 
Evaluation des systemes de formation 
Evangelisme 
Experience des etudiants de premiere annee a l'Universite (V) 
Exploitation des documents en histoire (1') 
Facteurs de l'echec scolaire 
Familles face a 1'offre sociale (les) 
Femmes dans lcs manucls scolaircs d'histoirc (lcs) 
Fertimes fdnctidimaires dans ITducatiori riationale (les) 
Figures de projet en technologie (les) 
Formation au travail (la) 
Formation des enseignants (la) 



Formation des maitres (la) 
Formation des professeurs de 1'enseignement technique et professionnel (la) 
Formation des professeurs des ecoles (la) 
Frangais langue. etrangere. (le) 
Gcnese et destin de deux ordres-de praticiens 
Gestion du patrimoine : role dans les apprentissages 
Gestion du temps et de l'espace daflS les ateliers praliqucs artistiqiies : theatre 
Gout en biologie (le) 
Greve de novembre-decembre 1995 dans 1'espace de 1'universite Paris VIII (la) 
Hegel 
Histoire culturelle du latin 
Histoire de l'education (4) 
Histoire de 1'education des sciences 
Histoire de 1'enseignement 
Histoire de 1'enseignement a Paris; 1875 
Histoire de renscignement au Venezucla 
Histoire de l'enseignement de la physique : reforme 1902 
Histoire de 1'enseignement des sciences (2) 
Histoire de 1'enseignement du frangais 
Histoire de 1'Europe centrale 
Histoire de l'I/G(l') 
Histoire de la laicitc en Europc 
Histoire de la societe des agreges depuis 1914 
Histoire de lire et ecrire au XVlle et au XVllle siecles 
HistQire des. editeurs scolaires 
Histoire des questions d'histoire a l'agregation depuis 1949 
Histoire du XXe siecle 
Histoire et philosophie de l'educatioti 
Hugo, ecrivain national: evolution d'un mythe scolaire 
Illetrisme et echec scolaire 
Illustrations pour enfant sous le Second Empire (les) 
Image de la France dans les manuels scolaires de la KDA (!') 
Image des ecrivains dans les manuels de franyais : toutes epoques, toutes sections (l1) 
Images et fonctions sociales des jeux de construction a 1'ecole maternelle 
Influence du bilinguisme sur 1'acquisition de la langue (1') 
Informatique au service de 1'education (1') 
Mormatique comme outil pedagogique a 1'ecole (!') 
Informatique pcdagogiquc 
Informatique pedagogique dans les ecoles privees au Liban (l1) 
Ingdnierie de la formation continue 
InnQvatiQn.a.femle. (1!) 
Insertion (V) 
Integration par 1'ecole (1') 
Integration seolaire (V) 
Interactions mere-enfant avec la musique (les) 
Intonation (!') 
Jeunesse (la) [dep.5] 
Jeunesse scolarisee [dep.5] 
Jouets intelligents (les) 
Laicite (la) 
Lecture a 1'ecole primaire (la) 
Lecture litteraire au CM (la) 
Lexique au lycee (le) 
Libcrtc de Vcnscigncmcnt ct libcrtc dc la formation univci-sitairc cn Espagnc dc 1932 a 1971 
Lisibilite des textes officiels (la) 
Livres de jeux pour enfant: CE2 - CMl (les) 
Liyres-jeux.de. mle et.litterature 
Maison de la nature cn Ile-dc-France (la) 



Mediation familiale (la) 
Methodes d'enseignement en milieu difficile 
Methodes de lecture au XlXe siecle (Ies) 
Methodes de resolution de probleme (les) 
Ministere de Jean-Pierre Chevenemvnt a l'Education nationale 1984-1986 (le) 
Modelisation d'un indicateur colore (la) 
Motivalion et difEcultes d'appfentissage 
Multiculturallisme a 1'ecole (le) 
Musique au college (la) 
Nombres reeis (les) 
Notion d'intention et d'argumentation : traitement interdisciplinaire, psycholinguistique et didactique 
Notion de mediation pedagogique (la) 
Nouveaux lyceens en France (les) 
Nouvelles technoiogies (les) 
Nouvelles technologies - et soutien. scolaire 
Orientation vers les voies professionnelles (i1) 
Orientations communicatives - probleme de leur application dans un milieu culturel traditionnel: le cas de la 
Thallande 
Partenariat artistique dans Ie premier degre du systeme scolaire (le) 
Partenariat-ecole-entreprise- (le) 
Partenariat entrc eeole et ludotheque 
Partenariat entreprises et organismes de formation concernant 1'insertion desjeunes (le) 
Pedagogie de 1'art (la) 
Pedagogie de 1'enseignement (la) 
Pedagogie de la musique 
Pedagogie de la musique (la) 
Pedagogie de Maria Montessori (la) 
Pedagogie des langues de specialite (la) 
Perception et presentation de Moliere dans les manuels scolaires 
Periode pre-revolutionnaire en Russie (la) 
Petite enfance (la) 
Petite enfance : comparaison Coree-France (la) 
Phase de remise en question de 1'instituteur (la) 
Philosophe Theodule Kibot (le) 
Philosophie de l'education 
Philosophie du.sens (la) 
Place du langage idiomatique dans la traduction du fran^ais a 1'arabe (la) 
Pluri-activite dans les montagnes frangaises : geographie de 1'education 
Pdesie a 1'eeole (la) 
Poids du passe national socialiste sur les jeunes Allemands (le) 
Politique de 1'Education nationale en Algerie sous Vichy (la) 
Politique educative et enseignants au Chili 
Politique linguistique du frangais en Algerie (la) 
Polyvalence (la) 
Polyvalence des instituteurs (la) 
Pratique scolaire a 1'environnement 
Pre-scolaire (le) 
Presse enfantine sous la Monarchie de Juillet (la) 
ProMeme de 1'enseignement de l'environnement en geographie (le) 
Problemes d'identite et de personnalite 
Production langagiere des enfants de banlieue en Region parisienne 
Professeurs de musique au college : integration et marginalisation (les) 
Projet (le) 
Projets multiculturels a 1'ecole elementaire, en France et en Italie (les) 
Psycho-sociologie 
Psychologie de 1'enseignement 
Public des scolaires dans les musees de sciences (le) 
Publier Tacite, "Agricola Germania", Belles-I.ettres de poche 



Rapport a Vcerit des enseignants du frangais au college et retombees sur leur pratique 
Rapport au savoir (le) 
Rapport au savoir des instituteurs (ie) 
Rapport au savoir et a la formation continue (le) 
Rapport au savoir et positionnement soeial 
Rapport de 1'ecole au territoire (le) 
Rapports entre Keole privee et Veeole publique (les) 
Recherche et formation pedagogique : projet d'etude franco-marocaine 
Reforme des mathematiques : 1968-1985 (la) 
Reforme du systeme scolaire de Vempire russe : 1905-1914 (la) 
Relation formation emploi (la) 
Relations franco-allemandes a travers les manuels scolaires anciens (les) 
Repartition des competences entre la Communaute europeenne et les etats membres : contribution a la theorie des 
sources 
Reseaux. d'echanges reciproques de savoir (les) 
Resolution depreblemeen mathematiques (la) 
Retard du developpement mental chez Venfant (le) : preparer memoire DUSF.F 
Reussite scolaire des etudiants issus de Vemigration (la) 
Role de 1'episcopat frangais dans la guerre civiie espagnole (Ie) 
Rdle des shemas dans les manuels scientifiques (le) 
Rdle du miiieu familial dans la reussite scolaire (le) 
Rythmes biologiques et pratiques educatives 
Rylhmes ScolaifeS (les) 
Salle d'asile pour ecole maternelle 
Sanction (la) 
Savoir chez les femmes dans-la premiere moitie du XlXe siecle (le) 
Science et medias 
Sciences a 1'ecole primaire (les) 
Sciences de Veducation 
Sciences de Vcducation : categorisation 
Scolarisation dans le pavs de Montbeliars : 1769-1824 (la) 
Sejours a 1'etranger des etudiants (les) 
Sensiblisation a la culture dorigine 
Separation des jeunes enfants (la) 
Situations de production en technologie (Ies) 
Socialisation de lajeunesse (la) 
Soeialisation des jeunes enfants (la) 
Societe nationale de musique 
Soeiologie de Veditioil SpeeialiSee 
Sociologie de Veducation : echec et reussite scolaire chez les enfants immigrants 
Sociologie de Veducation : les enfants uniques dans le systeme scolaire 
Sociologie de Veducation et de Venseignement: le surinvestissement a Vecole des jeunes filles-
Sociologie de Venseignement : section d'enseignement general et professionnel adapte (SF.GPA) 
Sociologie des curriculum 
Sociologie des enseignants 
Sociologie des enseignants 
Sociologie politique et sociologie de Veducation 
Sport: activite d'endurance et education pour la sante 
Statut et rdle du professeur dans le roman franyais 
Structuration de Vespace (la) 
Titularisation 
Transfbrmations au niveau college-lycee 
Usages educatifs des nouvelles tcchnologies dans lcs CDI dcs collegcs 
Vie scolaire (la) 
Violeilce et eiilpabilite 
Violence scolaire (la) 
ZEP 



Sujet de rccherchc non prccise 

Pr.eparer. memoire IUFM 
Preparer these 
Preparer un ouvrage parascolaire (Nathan) 



Annexe 4 

Evaluation des demandes de renseignement (10-18 novembre 1997) 

10 Qbiectifs dc renouetc 

- Completer le recueil de donnees sur les demandes de renseignement qui parviennent a 

la bibliotheque : dresser une typologie quant a leur origine, leur nature, leur degre de 

eomplexite;.. 

- Complcter lcs connaissanccs sur 1'cxcrcrcc du renseignement, constituccs a partir 

d'interviews des equipes, d'observation et de pratique. 

- Testcr la faisabilitc de la misc cn placc d'une evaluation continue du servicc de 

renseignement. 

2' Methodolouie 

L'cxpcricnce a ete eon$uc pour une semaine de permancnces. II s'agissait dc 

demander a tous les personnels de relever les demandes de renseignement auxquelles ils 

tvpe de renseignement concerne. Pour realiser ce formulaire, je me suis inspiree de ceux 

qui avaient cte collectes par Chantal Sibille dans lcs bibliotheques amerieaines, ou l'on 

pratique revaluation eontinue du service de renseignement. J'ai cependant choisi le 

plus souvcnt possiblc dc prcscntcr un cadrc dc rcponsc trcs librc : dc la sortc, lc 

formulaire de 1'enquete etait beaucoup moins pratique a remplir... Mais pour une 

enquete prealable, il fallait un outil d'evaluation ouvert, qui ne presume pas dcs types 

de demandes et de renseignements fournis. 

3° Mise en place et deroulement de l"enciuete 

Le calendrier a ete mis au point en concertation avec les equipes de direction, 

apres validation du projet d'enquete par la direction. La frequentation de la bibliotheque 

n'atteint un niveau representatif qu'apres la rcntrcc universitaire, courant octobre. H 

fallait egalement tenir compte des contraintes de Vorganisation du service, & cette 

cpoque. 

Vendredi 7/11 : presentation de 1'enquete dans les service, de fagon a demander la 

participation dc chacunc des persomies susceptibles d'effectuer du renscigncment - a 

savoir le personnel effectuant des permanence, les personnes ressource, et le personnel 

:, a Laidc d'un formulairc uniquc quclquc soit lc postc et lc 



amene a entrer en contact avec le public. La encore, je n'est pas fait de difference a 

priori entre le personnel charge de 1'accueil et le pcrsonnel charge du rcnscigncment ct 

de la documentation - Expose par oral du cadre, des objectifs et des modalites repris 

dans les notes explicativcs jointes aux differents depdts de formulaircs. J'ai profite dc 

eette phase d'exp!ication pour souligner que je souhaitais ne pas perturber leur exereiee. 

1° n'inscrire que les informations qu'ils auraicnt de toute fa<;on recueillies pour pouvoir 

donner renseignement, a l'exception de l'information qui me permettrait de les 

identifier afin de pouvoir leur demandcr d'evcntucllcs prccisions au moment du 

depouillement. 2e ne pas hesiter a me faire connaltre ieurs remarques critiques par 

rapport aux contraintes que reprcsentait le fait de rcmplir ce formulaire. 

Du lundi 10 au mardi 18 novembre : depot de formulaires aux differents points suivants. 

- bureau d'accueil-iiiscriptions 

- banque de prSt 

- bureau de renseignement 

-poste de la personne chargee du rangement 

- bureau d"accucil-renseigncmcnt 

- espace travaii des documentalistes 

- direction 

- PEB 

- periodiqucs 



-A.ND;.. UL KL.V^LIIJN 

Regue p<ir; 
(Hall !) - hurcau d'accucil-inscriptions 

- hanque dc pret 
(Saile de leclure) - burcau de renseignemem 

-poste de la personne ehargee du rangement 
(Sa!!e Ferdinand-Buisson) - bureau d'accueil-renseignement 

- espace travai! des documcntalistes 
(Bureaux) - dircction 

- PEB 
- periodiques 
Autrc (prcciscr): 

Nom 

Date de !a demande : 

Deimmde orale sur place 
par telephone 

Hcure: 

Demaiideecrite par courner 
par minitel 
par e-mail 
vi2 le PEB 

Statut du demandeur: 

Inscrit (preciser eventuellement ia categorie / s*il s*agit d'une i2 inscription) 

Origine geographique : France (indiquer la vilJe + le departen-ent) 
Etranger (indiquer la ville - le pays) 

Profession et origine institutionneHe : 

Aurre(preciaer> . 

Question (preciser le contexte, si necessaire, et le niveau d*approfondissement demande): 

Reponse (detailler la procedure de recherehe et le contenu de la rcponse): 

irnmediate l > differee Date - heure de la repon.se : 
Sources utiiisees 

Durcc de la recherchc : 

Remarques particuliercs: 



3eResultats 

- En chiffres. 

Bureau SFB SDL Banque de Bureau des TOTAL 

PEB pret insription 

9 26+6 87 35 17 180 

Tel. 1 9 5. 14 2 31 

Courrier 2 2-

PEB 4 4 

Minitel 1 1 

Fax 1 1 

L O I A L  8 10 5 14 2 39 

- Accucil de Fcxpcricncc 

Le nombre de reponses et la fagon dont les formulaires ont ete remplis founissent des 

informations intcrcssantcs, rccoupccs avec les commcntaircs dont lcs pcrsonncs ont 

bien voulu me faire part. 

Lcs pcrsonncls chargcs dc 1'accueil ont rcmplit asscz pcu dc formulaircs. D'une part 

parce que les questions tres reiteratives qui sont posees a ces emplacements (horaires 

d'ouverture, photocopicuscs...) paraissent dcrisoires et qu'on oublie de lcs notcr (c'est 

egalement vrai avec le personnel charge du renseignement dans les salles). D'autre part 

parce que, dans lc cas dc la banque de pret, la prcssion dcs demandes ct retours de 

documents est telle que le personnel n'a pas le temps de noter les questions (elles-

memes fort nombreuses et de type tres divers). Enfm parce que le personnel d'accueil a 

per^u cette enquete comme un contrdle un peu exasperant de leur activite. 

Lcs formulaires rcmplis dans lcs salles de lecture sont cn revanche trcs nombrcux ct 

souvent detailles. Malgre des perturbations survenues en raison de Forganisation de 

permanence en bindme ccttc memc semaine, le personnel s'est montre tres cooperatif. 

Au service du PEB les demandes de pret ont ete remplies aposteriori. 

11 n'y a pas eu de courricr a traitcr durant ccttc semainc. 



Annexe 5 

Releve des questions des usagers (10-18 novembre 1997) 

Bureau de$ 
inscriiitions 

= Comment consulte-t-on des periodiques ? 
- Horaifes de la bibliotheque 
- Comment fait-on pour consulter sur place ? 
- Consultation sur place 
- Photocopies 
- Fichiers 
- Heures d'ouverture 
- Toilettes 
- Fermeture du 11 novembre 
- Consulter les bases de donnees 
- Ou se trouvent les periodiques les plus anciens ? 
- Horaires de la bibliotheque 
- Photocopieuses 
- Photocopieuses 
- Suis-je au CNDP ? 
- Peut-on consulter des manuels- scolaires- ? 
= L 'Emeiptemmtt de la lattgue fiwtfaise a 1'ettwnger, par POULET et C3ALISSON ? 

Banaue de oret - Horaires d"ouverture 
- Horaires d'ouverture 
- Horaires d'ouverture 

•= B.O. 
- Comment chereher quand on n'a pas de feferetices precises ? 
- Allo ! Le CRDP ? 
- Emprunter un livre de la salle de lecture ? 
- Horaires d'ouverture 
- Horaires d'ouverture 
- Horaires d'ouverture 
- Pourquoi la bibliotheque ferme-t-elle demain (11 novembre) ? 
- Adresse du CNED (reoriente vers le bureau de renseignement de la SDL) 
- Conditions pour emprunter des manuels scolaires 0 

- Horaires d'ouverture 
- Horaires d'ouverture 
- Horaires d'ouverture 
- Toilettes 
- Telephone 
- 1'ransport 

•= Manuels scoiaires 
- Manuels scolaires 
- Reclamation rel. service du PEB (rep. / H. Fortin) 
- Retrouver les references d'un article, extrait d'une revue co-ed. CNDP-INRP 
- Empmnter un ouvrage de la SDL 
- Allo ! le CNDP ? Vous vendez bien les programmes de FEducation nationale ? 
- Ces notices ne portent pas de cotes (fichiers auteur 1950-1994) 
- Comment trouver des choses du XlXe siecle : vos fichiers commencent en 1950 ! 
- La Revue frangaise de gestion ? 
- La photocopieuse 
- Horaires d'ouverture 
- Ou se trouve le CDR ? 
- Abdulei mon ami: les enfants de Jotty racontent une histoire, mars 1996 
- Combien de documents y a-t-il a Ia bibliotheque ? 



- Conditions d'inscription 
- Horaires d'ouverture 

SPL - La Revue de psychologie appliquee (1954). 
Bureau de - Dictionnaire frani;ais-anglais / anglais-fran^ais en un volume 
renseignement - Probleme d'ordinateur portable 

- Periodiques sur le theme : image professionnelle de 1'enseignant 
- Doeuments sur 1'espace scolaire, 1'amenagement de la classe maternelle 
- F.st-ce queje peux indiquer cettc cote sur ma demande de cunsultation ? 
- Le n°T5 du mois de septembre de L 'Ecole des lettres n'est pas dans sa boite 
- RLR 
- L' enseignementprimaire en Italie 
- Programmes- du Goncours-d'entree a HEC 
= LesJetmes et la politique de Mttxel 
- Le B.O. concefflant les dipldffies d'enseignefflent technologique, niveau 1 et 2 
- Documentation sur Plnt6gration et la surdite 
- Index thematique pour la revue Readaptation 
- Rapports de jury de CAPET 
- B.O; contenant un texte sur « maitre de conference et integration » 
- Programme des CAP sur les travaux publics et la conduite d'engins 
- Recherche d'une reference precise 
- Recherche sur le theme « Ecole et citoyennete » 
- Le programme d'histoire-geographie pourles CAP, en 1945 
- Presentation de-la base de consultation (groupe grec en visite) 
- Ouvrage de Martineau sur le cinema et F.RASMUS, publie par VINRP 
- Rapport des jurys de concours en sciences economiques 
- Derniers numeros de L 'Ecote des lettres 
- Photocopier 
- Les periodiques conserves a la bibliotheque de 1'INRP 
= Renseignements sur le CNED 
- Ou se tfouvent les dictionnaifeS de franfais ? 
- Ou se trouve indiquee la cote sur les notices ? 
- Comment faire sa demande de consultation ? 
- Tel Pere, telfils ? de Claude Thelot 
- Un ouvrage sur « 1'Ecole des roches » ou « la ruche » aper^u l'an dernier sur le presentoir... 
- Programmes de CAPES 
- Documents sur le travail des femmes a la television 
- Horaires des enseignants du secondaire 
- Statuts des professeurs de musique dans FEducation nationale 
- Vu a 1'epoque de 1'exposition Freinet, sur le presentoir de la bibliotheque, un livre sur 
1'education integrale a 1'ecole de la Ruche... 
- Brochures du CNED 1997-1998 ou les coordonnees de la rue Jacob 7 
- L'Europe dans Ies manuels de 1'enseignement primaire depuis 1991. 
- Programme F.RASMUS : les textes, les missions 
~L 'Ecok des lettres 
= L'enseignement de la geographie en primaire 
- Phototheque de 1'INRP 
- Textes officiels du BTS de Biochimie 
- Pedagogie interculturelle 
- Listes des films anciens (pense etre au CNDP) 
- Le tutorat 
- Les tests de niveau pour adultes 
- Livres sur les manuels scolaires 
- Theatre et ecole 
- Ou acheter lesHOPJ ? 
- Recherche d'un article paru dans les annees 1950 sur la laicite 



- Manuels scolaires et sous-developpement 
- B.O. de 1994 
- Concours d'entree kinesitherapeuthe 
- Guide des ressaurces (Grappes) 
- Traite des sciences pedagogiques 
- Guvrages sur « les parcours differencies » en frangais, niveaux 5e - 4e. 
- Liste des memoires de DEA 
- Psychanalise d'Assoun 
- L'erreur en mathematiques 
- L 'EMOIV des lettres, 1984 
= La these de Fenthon sur 1'evaluation formative 
- Reviie frangaise de pedagogie 
- Ossete : les livre scolaires au Congo (these) 
- Les manuels scolaires en France 
- Documentation sur les creches-
- Rerger Peter et Luckman, Construction styciale de ia reaiite 
-1 es Cahiers de VAFEC 
- Des publications recentes de FINRP 
- Documentation sur la voix et la parole dans Fenseignement 
- Documentation.sur le calcul mental 
- Documentation ancienne et plus recente sur les handicapes auditifs 
- Trouver les documents a parhr de references extraites d'une base de donnees 
- Documentation recente sur ies ZEP 
- Depistage des difficuites scolaires 
- Le theatre a Fecole 
- Ouvrages de la collection « Pedagogies pour temoin » 
- Relations meres-adolescents africains en France 
- Trouvef lin ouvfage cote en CDU 
- Un numero de 1990 des Archives de psychotogie 
- L'adresse actuelle de la revue Archives depsychologie 
- Edition recente de YAmmaire internationalde 1 'educaiion, t,38 :1, 'Ecoleprimaire att 
XXIe siecle, 1986: 
- Le livre quefavais demande a la banque de pr@t mercredi apres 17h n'est pas arrive et 
j'avais trouve la reference sur Fexemplaire de la salle de lecture. 
- Le Bulletin de l 'union desphysiciens : tous les numeros contenant les correction de 
l'agregation de physique 
- Rapports dejury d'agregation de physique 
- Horaires d'ouverture 

SFB 
Bureau de 
renseisnement 

- Faire une recherche bibliographique dans EMILEl par auteur 
- Trouver les ouvrages de tel(s) auteur(s) a partir d'EMILEl 
- Recherches d'ouvrages dans un domaine donne 
- Recherches bibliographiques sur un sujet donne 
- N° des Dossiers d'education et formation concemant 1'enseignement en ZEF (ref. inexacte) 
- Un rapport sur Fenseignement de Fhistoire (n'a pas le titre exacte) 
- Tout autretextetraitant de 1'enseignement de Fhistoire 
-Listes-de titres d'articles de difTerents auteurs parus dans plusieurs rcvues 
= Documentation sur le comportement des filles dans les cours de recreation 
- Reclierche de revues 
- Photocopier 
- Ouvrage sur la Ruche 
- Documents sur !es reglements interieurs des etablissements scolaires 
- Aide a la recherche sur EMILEl 
- Emplacement de la revuc Choixir 
- Publications de FINRP sur les cuisines scolaires 
- Histoire de la laicite 
- Durkheim, L "evoiution pedagogique en France 
- Doeuments traitant de la civilite et de Fincivilite 



- Linguistique et litterature 
- La revue Teaching and teacher education, n°6 (1997) 
- Publications d 'Alain Descaves, chercheur en didactique 
- Completer sa bibliographie ; preciser les references 
- Adresse de la revue Hurwrd educational review 
- Ducumentation sur les classes heterogenes : aide a la recherche dans F.MILF. 1 
- Les differentes publications statistiques de la DEF 

Bureau du PEB - Demande de pret : Etablissement scolaire et formation continue des enseignants: guide 
methodologique i J.L. DEROUET et Francis BEGYN 
- Demande de pret: Rapport de recherche n°6 : quelle articulaiion entre eco/e maternelle ? 
(1987) 
= Demande de pret: Cours pratiques du CAP de travaux publics 1982=1984 
- Deiltande de pret: Sujets de sciences natUfelles doitnes au bac, seclion philosophie-sciences 
experimentales 
- Demande de photocopies! 2 articles du Dictionnaire depedagogie de F, BUISSON (1882) 
- La these que j 'ai commandee est-elle arrivee ? 
- Demande de pret: Etablissemenis scolaires et formation : actes du seminaire de Rennes, 
CNDP (1988) 
- Demande de pret: Actes du colloque, CRDP de Grenoble (1985) 
- Demande de pret: L 'Apprentissage social, A. Bandura 

SFB 
Esoace des 
documentalistes 

- 30 guides des banques de donnees 
- Quel plan de classement utilisez-vous ? 
- Documentation sur les infirmieres scolaires 
- Ou se procurer tel ouvrage, non publie par 1'INRP 
- L'utilisation des oeuvres de Daudet dans 1'enseignement 
- L'imagede-1'URSS dans les manuels scolaires? 
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POLITIQUE DE R^F^RENCE ET D'ACC6S AUX COLLECTiONS 

J^\ VU,» u<_ Kcvtvcvvcj-t cUa vLfoc. 

CADRE JURIDIQUE ET ADMINISTRATIF 

La prdsente politique ddcoule de la mise en oeuvre des fonctions inscrites dans la 
nouvelle Loi sur la Blbliothdque nationale du Qu6bec (L.R.Q., c. B-2.1): 

La Bibliothdque a pour fonctions de rassembler, de conserver de manidre 
permanente et de diffuser le patrimoine documentaire qu6b6cois publid et 
tout document qui s"y rattache et qui pr6sente un int6r6t culturel. 

Elle a 6galement pour fonctions de rassembler, de conserver et de diffuser 
les documents relatifs au Qu6bec et publids d I'ext6rieur du Qudbec 
(a.17). 

La Biblioth6que peut notamment, dans Tex6cutton de ses fonctions: 

acqu6rir tout document publid k I'ext6rieur du Qu6bec et susceptible 
d'assurer une meilleure exploitatton de la documentation qu6b6coise; 

publier la bibliographie des documents publi6s au Qu6bec, un index 
analytique des articJes des principales revues publi6es au Qu6bec et tout 
document utile k la recherche; 

faire connaTtre et mettre en valeur ses collectlons ainsi que celles 
cfautres bibfioth6ques ou organismes par des exposittons ou par tout autre 
moyen approprid (a. 18, par. 2, 3 et 4). 

La Biblioth6que nationale du Qu6bec souscrit & 1'article 19 de la D6claratlon 
universelle des droits de Vhomme, qui reconnaTt le droit d la libertd cfoplnion et 
d'expresston, ainsl qu'aux chartes canadienne et qu6b6coise des droits et Iibert6s 
de la personne. La Biblioth6que adh6re aussi aux recommandations de FUnesco 
concernant raccds unlversel aux publicattons, & la Charte des droits du lecteur 
adoptde par le milieu documentaire qu6b6cois en 1976, ainsl qu'au Code de 
d6ontologie de la Corporatton des biblioth6caires professionnels du Qu6bec. 
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BUTS 

La politique de r6f§rence et d'accds aux collections vise k: 

exposer les lignes directrices de la Bibliothfeque en matidre d'utilisation 
et de diffuston des collecttons; 

ddfinir les services offerts par la Direction de la r6f§rence et ddterminer 
les prioritds; 

offrir des servtoes de qualitd adapt6s 6 la drversitd des clients; 

guider le personnel et d6finir ses responsabilitds envers les diverses 
clientdles. 

£NONC£S 

La Bibltothdque nattonale du Qu6bec rassemble la collectton la plus comp!6te du 
patrimoine documentaire qu6b6cois publid et constitue donc le centre de 
documentation et de r6f6rence par excellence sur les 6tudes qu6b6coises ou 
relatives au Qu6bec. La Bibliothdque offre aussi un service de r6f6rence 
g6n6rale, particuli6rement dans le domaine des sciences humaines et sociales. 

Le personnel sp6cialis6 se partage les disciplines du savoir (ex.: histoire, 
sciences sociales) ou tous les types de documents, tels les p6rtodiques ou les 
publications gouvernementales, les cartes gdographiques ou les estampes, et 
assume la responsabilitd du choix d'ouvrages de r6f6rence dans ses domaines 
respectifs. 

Le personnel sp6cialls6 collabore au choix des documents et k l'6lagage des 
collecttons, dans le respect de la Politique de d6veloppement des collecttons, des 
politiques d'6!agage et des orientations de d6ve!oppement adopt6es annuellement. 

Cllent6le 

La Bibltothdque nationale du Qu6bec accueille tous les citoyens qu6b6cois et 
canadiens ainsi que fensemble de la communautd internationale qui effectuent des 
recherches sur le Qu6bec ou sur des sujets relatifs au Qu6bec, ou qul requidrent 
rutilisatton de documents qu6b6cois ou relatifs au Qu6bec. 

L'acc6s aux 6difices et aux collections est libre et gratuit. Les clients peuvent se 
rendre dans les salles de lecture de la Biblioth6que ou communiquer par 
t6l6phone, par la poste, par t6l6copie ou par courrier 6lectronique. 

Les requ6tes des usagers sont traitdes dans 1'ordre ou elles se prdsentent. 
Cependant, pour des recherches sp6cialis6es, des priorit6s pourront 6tre 6tablies 
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h 
et une asslstance plus globale sera offerte par le personnel. Une tarificatlon peut 
s'appllquer dans le cas du prdt entre bibliothdques et pour des recherches plus 
complexes requdrant Tusage de la t6l6r6f6rence. 

La Bibitothdque assure cfabord un service aux individus: grand public en gdndral, 
personnes sans attache Institutlonnelle, simples visiteurs, dtudiants, 6crivains, 
journallstes, chercheurs ou 6rudits. Elle assure aussi un service aux 
collectivitds: groupes, associations, organismes locaux, rdgbnaux ou nationaux. 

La Bibliothdque offre son soutien aux organismes gouvemementaux, aux 
bibliothdques et aux mddias, tant qu6b6cois, canadiens qu'6trangers. Elle se veut 
partenaire de toutes les biblioth6ques, qui peuvent faire appel d ses ressources 
dans le domaine qu6b6oois et k ses comp6tences professionnelles. 

Par son ouverture aux clientdles du Qu6bec, la Bibliothdque entend assumer son 
mandat dlnstitutton nationale. Par son ouverture aux clientdles extdrieures au 
Qu6bec, elle entend jouer un rdle au sein de la communaut6 internationale. 

Servlces 

1. Accuell et orientatlon 

Le personnel accueille le client et 1'assiste dans 1'utilisation des oollections et des 
services qui pourront r6pondre d ses besoins. La Bibltothdque offre aussi un 
guide de Pusager, des visites guid6es ou le visionnement cfun vid6o. 

Le personnel rdpond aux questions de nature g6n6rale et donne les renseignements 
concernant rutlllsation de la Biblioth6que et de ses diff6rents services. 

2. R6f6rence 

Service d'aide personnalis6e offert k la client6le, la r6f6rence peut comporter 
une entrevue documentaire effectu6e dans les salles de leeture ou par t6!6phone. 
Elle peut 6tre r6alis6e aussl par correspondance, par t§l6copie ou courrier 
6lectronique. Quatre types d'activit6s s'y rattachent, qui impliquent futilisation, 
la recommandation ou l'interpr6tation des diverses sources bibliographiques de 
la Biblioth6que. 

• Rep6rage: vlse k trouver les documents demandds. 

- Recherche: vise k donner une information factuelle, bibliographique, 
ou substantielle. 

Les questions factuelles comprennent la recherche de faits et 
requidrent des r6ponses tr6s sp6cifiques. 
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Les questions blbliographlques Impliquent des 6l6ments 
bibliographiques dans la question ou la r6ponse. 

Les questlons substantlelles impliquent une strat6gie de recherche 
en raison de leur complexitd. 

Formatlon documentalre: vise k initier un client au contenu et k 
Texploitation de sources documentaires comme des catalogues, des 
ouvrages de r6f6rence, la banque de donn6es IRIS, des collections 
particulidres ou des documents 6lectroniques. 

Compllatlon bibllographique: vise k foumir au client une liste de 
r6f6rences bibliographiques k partir de sources documentaires ou de 
sources dlnformation. 

Le personnel accorde une prlorltd aux questions touchant le rep6rage, la 
recherche et la formation documentaire, dans le domaine qu6b6cois. Les clients 
dlsposent de terminaux qui donnent accds k la base de donn6es IRIS de la 
Bibliothdque. La formation documentaire qui exige plus qu'une simple initiation 
k un ouvrage, k la banque de donndes IRIS ou k des documents 6lectroniques, doit 
falre Pobjet cfune entente. 

La compilation bibliographique est r6serv6e k des recherches sp6cifiques portant 
sur des sujets importants. Le personnel initiera 1'usager k 1'exploitatton des 
sources documentaires, et plus particulidrement k la banque de donndes IRIS, afin 
que celul-ci soit en mesure de compiler ses propres bibliographies. 

3. R6f6rence sur place 

Le personnel accorde la prioritd au client sur place. Si la Bibliothdque ne 
poss6de pas les documents demandds ou Pinformation requise, le personnel 
orientera le client vers l'6tablissement qui pourra le mieux r6pondre k sa 
demande. La Bibliothdque peut acqu6rir, parfois sur des supports de 
substitution, les documents demand6s et qui sont absents de ses collections, dans 
la mesure ou ces documents slnscrivent dans la politique de d6veloppement des 
collections. 

Le temps consacrd k chaque demande peut 6tre tributaire du nombre d'usagers qui 
attendent. De fagon g6n6rale, les demandes ne devraient pas exiger plus de 15 
minutes. Les recherches plus longues sont effectu6es avec un certain d6lai. 
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4. R6f6rence par t6!6phone 

Le personnel rdpond le plus rapidement possible aux appels achemin6s d la 
r6f6rence. Lorsqu'une demande exige des d6marches de recherche, on rappelle le 
client au terme de fexercice, et celui-ci sera parfois invit6 k venir consulter la 
documentation sur place. 

5. R6f6rence par correspondance, t6l6copie ou courrler 
6lectronlque 

Les demandes regues par courrier font 1'objet d'une r6ponse prompte, au plus 
tard dans les deux semaines suivant leur rdception. Le personnel donnera parfois 
une r6ponse t6l6phonique k certaines questions complexes ou invitera le client k 
se pr6senter sur place. 

6. T6l6r6f6rence 

La Bibliothdque utilise les nouvelles technologies et offre la consultation de 
banques de donndes en ligne et de documents 6lectroniques qui facilitent I*acc6s k 
la documentation dans les domaines du savoir inscrits dans la mission de la 
Bibliothdque. La t6l6r6f6rence permet aussi de localiser des documents faisant 
partie des collections cfautres bibltoth6ques. 

6 . 1  T6l6r6f6rence gratulte 

Un service de t6l6r6f6rence gratuite est offert dans le but de r6pondre aux 
questions biblbgraphiques ou factuelles dont la r6ponse se trouve dans les 
banques de donndes. L'6laboration de la strat6gie de recherche doit 6tre simple et 
rapide. Le nombre maximum de notices bibliographiques rep6r6es est de 25, et 
le temps pass6 k la recherche d'une notice ne doit pas d6passer 5 minutes. 

6 . 2  T 6 l 6 r 6 f 6 r e n c e  t a r l f 6 e  

Les recherches sp6cialis6es portant sur un sujet ou un th6me pr6cis, de nature 
interdisciplinaire, multidisciplinaire, ou complexe, et qui n6cessitent 1'usage de 
la t6!6r6f6rence, font fobjet cfune tarification. 

Une entrevue m6nag6e entre le ciient et le biblioth6caire permet de darifier et 
de d6iimiter le sujet de la recherche. Celui-ci 6labore ensuite la strat6gie de 
recherche, choisit les bases de donndes k consulter, d6finit le format des 
r6sultats que le ciient d6sire recevoir, pr6cise les d6lais de r6ception pr6vus et 
le coQt 6valu6 de la recherche. 
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La t6l6r6f6rence tarifde s'applique aussi k ia consultation de la base de donn6es 
IRIS iorsque la recherche exige des programmes sp6cifiquement ecrits pour 
extraire 1'information ou pour obtenir les r6sultats sous format sp6cial. 

Les demandes de recherche par t6l6r6f6rence auxquelles la Bibliothdque ne peut 
donner suite sont achemin6es & cfautres biblioth6ques, aprds entente. 

7. Formatlon du client 

Afin de permettre au client de comprendre et tfutiliser avec succds et de fagon 
autonome les sources dlnformation mises S sa disposition, la Bibliotheque 
favorise un contact direct avec le personnel en mesure de donner la formatfon 
n6cessaire. La Bibliothdque organise aussi des visites cforientatfon et d inltlatlon 
aux services k rintentton des clients potentiels. Des feuillets cfinformation, un 
vid§o et des audioguides sur les services et les collections sont pr6par6s et 
distribu6s au besoin. 

8. Acc6s aux collections 

8.1 Consultatlon sur place 

Les clients n'ont pas accSs directement aux documents, sauf en ce qui concerne les 
ouvrages de r6f6rence. Les documents pr§t6s au client doivent 6tre consult6s dans 
les salles de lecture. Certains d6lais sont requis lorsque les documents ne sont 
pas rang6s d proximitd de la salle de lecture. Le nombre de documents 
communiqud & la fois peut 6tre Iimit6. 

La communication des documents ddbute & Pheure tfouverture de la salle de 
lecture et se termine 30 minutes avant la fermeture. Le client peut r6server un 
certain nombre de documents pendant une p6riode de temps d6termin6e. 

Des rdglements prdcisent les modalitds du pr§t et les modes de consultatfon sefon 
les types de documents, les substituts du support original et l'6tat matdriel du 
document. Les prfits sont enregistr6s aux fins de statistiques. 

8 . 2  P r 6 t  e t  emprunt entre blblloth&ques 

La Bibliothfeque prfite des documents aux bibliothfeques qui en font la demande. 
Eile propose une tocalisation des documents lorsque la demande de pret ne peut 
§tre satisfaite. 

La Bibliothdque emprunte des documents des autres bibliothdques afin de 
r§pondre aux besoins de sa clientdle et de son personnel. Les documents 
empruntds doivent §tre consult6s dans les salles de lecture de la Biblioth6que. 
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Le prSt et rempront entre bibiiothdques respectent les prindpes du Code du pr6t 
entre bibliothdques (ASTED/CLA, 1980) et du Manuel des proc4dures du pr6t 
entre bibllothdques (ASTED, 1989). lis sont dgalement r6gis par des ententes 
conclues avec le Sous-comitd des bibliothdques de la Conf6rence des recteurs et 
des principaux des universitds du Qu6bec (CREPUQ), ou avec d'autres 
blbliothdques. 

Le prfit et 1'emprunt entre biblloth6ques sont r6gis par la Politique de 
tarification de la photocopie, de la t6l6copie et des prSts et emprunts entre 
biblioth6ques. Des rdglements pr6cisent les documents qui sont exclus. Les pr6ts 
sont enreglstrds aux flns de statistiques. 

8 . 3  P r 6 t  p o u r  e x p o s l t l o n s  

Le personnel de la r6f6rence participe k la recherche et au choix des documents 
requis pour les expositions de la Bibliothdque. II collabore avec les organismes 
externes qui sollicitent la Biblioth6que dans Torganisation cfexpositions. Les 
prfits consentis pour une exposition font 1'objet de contrats 6aits assortis de 
conditions concemant la s6curit6 des documents. 

Statlstlques et ivaluation 

Des statistiques cfutilisation des services sont compil6es pour des fins de gestion 
et cfdvaluation. 

fithlque et rfile du personnel 

Le personnel est composd de biblioth6caires professionnels, de sp6cialistes, de 
technlciens en documentation et de pr6pos6s k la client6le, qui poss6dent une 
bonne connaissance des collections et de Tactualit6 professionnelle dans les 
domaines de la bibltothdconomie et des sciences de l'information. 

Le personnel assure le contrdle des salles et veille k rapplicatton des r6glements 
relatifs k la qul6tude des lieux ainsi qu'd la protection des documents et des 
appareils mis k la disposition des clients, qui dohzent k leur tour respecter ces 
rdglements, de mdme que les dispositions de la Loi sur le droit cfauteur. 

Le personnel est un Intermddlaire essentiel qui offre une aide personnalisde et 
une assistance individuelle constante k tous les clients. II ddvetoppe une attitude 
accueillante d'6coute afin de permettre au client d'exprimer ses vdritables 
besoins qu'il traduira ensuite en langage de recherche. 

Le personnel fait preuve de courtoisie, de patience et d'impartialit6 envers les 
cllents. II traite les besoins dlnformation de chacun avec respect, dans un 
contexte de relations professionnelles et confidentielles. Les convictions, les 
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phllosophies ou les attltudes personnelles ne doivent aucunement influencer la 
relation avec le client. Le personnel n'accepte aucune r6mun6ration pour ses 
services. 

Le personnel manifeste une approche de type p6dagogique, visant d rendre le 
client autonome dans sa recherche d'informatk>n. II laisse au client le soin 
(finterprdter les donndes trouvdes dans les documents. 

Responsabllit6 

L'application de la politique de rdfdrence et d'accds aux collections ainsi que le 
contrdle des collections offertes k la clientdle reldvent de la Direction de la 
rdfdrence. 

Entrde en vigueur: 19 mars 1996 
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Dossiers d'actualite 
disponibles en salle d'actualite 

Themes Cote 

ABUS SEXUELS ET ENFANTS WM610 

ALIMENTATION ET CANCER QZ200 

AMIANTE WF 654 

BIOETHIQUE W50 

COUT DE LA SANTE WA30 

DOPAGE QT260 

DOULEUR WL 704 

ENCEPHALITE SPONGIFORME TRANSMISSIBLE WL348 

ETUDES MEDICALES W 88 

EUROPE ET SANTE WA 100 

FATIGUE NERVEUSE WM174 

FORMATION MEDICALE CONTINUE W20 

INCONTINENCE URINAIRE ET FECALE WJ146 

MEDECINE ESTHETIQUE W0 600 

MEDECINE DE CATASTROPHES W323 

MEDECINE DU TRAVAIL WA400 

MEDECINE PENITENTIAIRE (dont sida) WA300 

MORT SUBITE DU NOURRISSON WS430 

PRIX NOBEL DE MEDECINE WZ 

RADIOACTIVITE WN650 

RESPONSABILITE MEDICALE W44 

SANS DOMICILE FIXE- SAMU SOCIAL WA 380 

SIDA (carnet d'adresses) WD308 

SOMMEIL WL 108 

SOINS INFIRMIERS WY 

STRESS WM172 

TOXICOMANIES WM270 

Disponibles sur Internet: http://194.254.96.50 (Bases / dossiers) 

octobre 1997 



IOETHIQUE - Cote NLM : W 50 

Poitr rechercher les ouvrages recents (microfiches SIBIL dans la salle d'actualites ou base SIBIL dans la grande salle), 
pensez a utiliser les mots-matiere suivants : Ethique, Bioethique, Medecine-droit, Experimentation humaine et 
midecine, Personnel medical-deontologie Consultez le Panorama de presse Ethique biomedicale du Centre de 
documentation et d'information en ethique des sciences de la vie et de la sante de VINSERM, en libre acces en salle 
d'actualite (cote BIUM: 100.690/A) 

tossier eree le: 115/01/95 
erniere modif. le: 30/10/97 

roir aussi: 

OULEUR 

ESPONSABILITE MEDICALE 

ROCREATIQN MEDICALEMENT ASSISTEE 

k ORGANISMES 

ste des organismes 

• Bibliotheque du Centre de documentation en ethique de 1'INSERM 
71, rue Saint-Dominique - 75007 PARIS - Tel: 01.44 42 48 32 
La bibliotheque-salle de lecture du Centre de documentation en ethique de 1'INSERM, installee dans des 
locaux mis a disposition par le Comite consultatif national d'ethique, est ouverte a tous. Consultation sur 
rendez-vous d'un ensemble de documents cibles sur 1'cthique biomedicale, quelle que soit 1'approchc 
concemee. 2000 ouvrages, 100 periodiques scientifiques, une vingtaine de dossiers documentaires sur les 
questions vives d'ethique regulierement mis ajour. Possibilite d'interroger des bases de donnees 
internationales. 

• Centre d'etudes du vivant (CEV) 
Universite Paris 7 - Denis Diderot 
2, place Jussieu - 75251 Paris cedex 05 
Tel etfax : 01.44 27 63 78 
Directeur : Pierre Fedida; directeur adjoint: Christian Larsen 

• Comite consultatif national d'ethique pour les sciences de la vie et de la sante 
71, rue Saint-Dominiquc - 75007 PARIS 
Tel: 01.44 42 48 52/53 - Fax : 01.44 42 48 48 

• Association Ethique et societe 
14, rue E. Varlin - 75014 Paris 

• Association Genetique et liberte 
45, rue d'Ulm - 75005 Paris 
Tel: 01.42 29 05 79 

• Centre de documentation du Centre de Sevres 
Departement Ethique 
Tel : 01.44 39 75 01 

• Assosiation internationale Droit, ethique et sciences 
Contact: Christian Byk au Ministere de la Justice, ou au : 62, bld de Port-Royal - 75005 Paris 
Tel : 01.43 37 47 10 

• Association Descartes 
1, rue Descartes - 75231 Paris cedex 05 
Tel : 01.44 41 47 10 

• UNESCO - Comite international d'ethique 
9, place de Fontenoy - 75007 Paris 
Tel: 01.45 68 10 00 
Presidente : Noelle Lenoir 

ous trouverez des references d'organismes dans les documents suivants : 

• Annuaire europeen de bioethique = European directory of bioethics / sous la dir. de Gcrard Huber. - Paris : 
Technique & documentation, 1996 
Cote BIUMActu W 50 ANN - Joint au dossier 



Cote BIUMActu W 50 ANN - Joint au dossier 
• Dictionnaire permanent: Bioethique et biotechnologie / dir. de la red. Michel Vaillant. - Paris : Ed. 

legislatives, 1994 
Cote BIUMActu W 50 DIC 

• Information en ethique biomedicale : Sources et ressources frangaises / Terrenoire Gwen. - Paris : Centre de 
sociologie de 1'ethique, 1992 
Joint au dossier 

1ENSEJGNEMENTS 

iste des enseignements 

• Dipldme inter-universitaire d'ethique medicale de Nancy-Strasbourg 
Information : tel: 83 15 45 00 - fax : 83 15 47 96 

• Diplome interuniversitaire de Toulouse 
Information : tel : 05 61 49 11 33 

• Diplome national 3e cycle, DESS Droit-Sante-Ethique de 1'Universite de Rennes 
Information : tel: 02 99 84 39 50 - fax : 02 99 63 30 33 

• DEA d'ethique medicale et biologique 
Faculte de medecine Necker-Enfants-malades 
Renseignements : Christian Herve - Tel: 01.40 61 56 52 

• Centre d'etudes du vivant (CEV) 
Universite Paris 7 - Denis Diderot 
2, place Jussieu - 75251 Paris cedex 05 
Tel etfax : 01.44 27 63 78 
Directeur : Pierre Fedida ; directeur adjoint: Christian Larsen 

fous trouverez des references d'enseignements dans les documents suivants : 

• Information en ethique biomedicale : Sources et ressources frangaises / Terrenoire Gwen. - Paris : Centre de 
sociologie de 1'ethique, 1992 
Joint au dossier 

• Communique OMS du 12 octobre 1994 
Joint au dossier 

• Enseignements et seminaires, in : Cahiers du CCNE, n°4, 1995, p. 45 
Cote BIUM105.036 Joint au dossier 

• Centre d'etudes du vivant (CEV). - Programme 1995-1996 
Joint au dossier 

ILEGISLAJJON 

teferences bibliographiques de textes de lois 

• Dictionnaire permanent: Bioethique et biotechnologie / dir. de la red. Michel Vaillant. - Paris : Ed. 
legislatives, 1994 
Cote BIUMActu W 50 DIC 

• Decret 95-1000 du 6 septembre 1995 portant code de deontologie medicale 
Joint au dossier 

• Avis du Comite consultatif national d'ethique pour les sciences de la vie et de la sante, in : Cahiers du CCN 
n°4, 1995, p. 46-47 
Cote BIUM105.036 - Joint au dossier 

• Nouvelle legislation frangaise en ethique biomedicale : - Loi n° 94-548 du ler juillet 1994 relative au 
traitement de donnees nominatives ayant pour fm la recherche dans le domaine de la sante - Loi n° 94-653 d 
29 juillet 1994 relative au respect du corps humain - Loi n° 94-654 du 29 juillet 1994 relative au don et a 
1'utilisation des elements et produits du corps humain, a 1'assistance medicale a la procreation et au diagnosti 
prenatal - Loi n° 94-630 du 25 juillet 1994 modifiant le livre II bis du code de la sante publique relatif a la 
protection des personnes qui se pretent a des recherches biomedicales 
Joint au dossier 
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teferences bibliographiques de livres 



Ethical issues in aids research / Gray, Joni N. - Baltimore : Johns Hopkins University press, 1995 
Cote BIUMActu WD 308 GRA 
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d'Alexandre Soljenistyne et de quelques autres temoignages / Bernard Hoerni. - Paris : Le Cherche-Midi, 
1994 
CoteBIUM 233.183-1 
La Bioethique : un expose pour comprendre, un essai pour reflechir / Jean Bernard. - Paris : Flammarion, 
1994 
Cote BIUM 351.248 
De la bioethique au bio-droit / sous la dir. de Claire Neirinck. - Paris : Librairie generale de droit et de 
jurisprudence, 1994 
Cote BlUMActu W 50 NEI 
Ethique et recherche biomedicale : Rapport 1992-1993 / Comite consultatif national d'ethique pour les 
sciences de la vie et de la sante. - Paris : La Documentation frangaise, 1994 
Cote BIUM232.674 /1992-1993 
L'Heure du doute / Gerard Huber, Pierre Jalbert. - Paris : Association Descartes, John Libbey Eurotext, 1994 
CoteBlUM 233.196-1 
Les Passeurs de gametes / Simone Novaes. - Nancy : Presses universitaires de Nancy, 1994 
CoteBlUM 233.177-1 
Pour une critique de la raison bioethique / Lucien Seve. - Paris : Odile Jaeob, 1994 
Cote BIUM 181.481 
Principles of biomedical ethics / Tom Beauchamps, James F. Childress. - 4e ed. - New York : Oxford 
University Press, 1994 
Joint au dossier 
Questions de vie : entre le savoir et 1'opinion / Henri Atlan, C. Bousquet. - Paris : Ed. du Seuil, 1994 
CoteBIUM 231.665-31 
La Vie en question : pour une ethique biomedicale : rapport au Premier Ministre / Jean-Frangois Mattei. -
Paris : La Documentation frangaise, 1994 
CoteBIUM 181.436 
Un premier bilan des comites consultatifs de protection des personnes qui se pretent a des recherches 
biomedicales (loi Huriet-Serusclat du 20 decembre 1988 :1'exemple des comites parisiens : memoire collect 
medecine-biologie-droit / Emmanuel Cardot,... sous la dir. de Michele Gobert et Jean-Michel de Forges. -
Paris : LGDJ, 1994 
Information en ethique biomedicale : sources et ressources franpaises / Gwen Terrenoire. - Paris : Centre de 
sociologie de 1'ethique, 1992 
Joint au dossier 
Fondements naturels de 1'ethique / Jean-Pierre Changeux. - Paris : 0. Jacob, 1993 
CoteBIUM 181.387 
Biomedecine et devenir de la personne / sous la dir. de Simone Novaes. - Paris : Seuil, 1991 (Collection 
Esprit) 
CoteBIUM 182.131 
L'Experimentation sur 1'homme : la loi du 20 decembre 1988 modifiee dite loit Huriet: bilan d'application et 
perspectives / Frangoise Lalande et Jean-Paul Darnis. - Paris : IGAS, 1994 (3 vol.) 
Cote BIUM263.812-1/3 
Medico / sous la dir du Pr Lo"ic Guillevin - Paris : Flammarion Medecine Sciences, 1995, pp. 325-356 
Cote BIUMActu W100 MED 
Les Biotechnologies , 1'ethique biomedicale et le droit / sous la dir de Catherine Chabert-Peltat. - Paris : 
Hermes, 1995 (Memento-guide Alain Bensoussan) 
Cote BIUMActu W 50 BIO 
L'Ethique et les soignants / J.C. Besanceney. - Paris : Lamarre, 1996 
Cote BIUMActu 50 BES 
Le Droit saisi par la biologie : des juristes au laboratoire / sous la dir. de Catherine Labrusse-Riou; postf. de 
Antoine Danchin et Monette Vacquin. - Paris : LJDJ, 1996 
Cote BIUMActu W 50 DRO 
La Signification de 1'ethique / Robert Misrahi. - Synthelabo, 1995 (coll. Les Empecheurs de penser en rond) 
CoteBIUMW 50 MIS 
Les Cultes du corps : ethique et science / Bernard Andrieu. - Paris : L'Harmattan, 1994 
Cote BIUM 233.143-10 
Psychiatrie legale : sociale, hospitaliere, expertale / Yves Tyrode, Thierry Albernhe. - Paris : Ellipses, 1995 
Cote BIUM W 740 TYR 
Au pays de la bioethique : 1'ethique biomedicale aux Etats-Unis / Hubert Doucet. - Geneve : Labor et Fides, 
1996 
Cote BIUMActu W 50 DOU 
The Foundation of bioethics / H. Tristram Engelhardt Jr. - New York : Oxford University Press, 1996 
Cote BlUMActu W 50 ENG 
Persons, animals and fetuses : an essay in practical ethics / Mary Gore Forrester. - Dordrecht: Kluwer, 1996 



Persons, animals and fetuses : an essay in practical ethics / Mary Gore Forrester. - Dordrecht: Kluwer, 1996 
Cote BIUMActu W 50 FOR 

• UEmbryon humain : approche multidisciplinaire / sous la dir. de Brigitte Feuillet-Le Mintier. - Paris : 
Economica, 1996 
Cote BIUMActu W 50 EMB 

• Le Droit, la medecine et 1'etre humain / Faculte de Droit et de science politique d'Aix-Marseille. - Presses 
Universitaires d'Aix-Marseille, 1996 
Cote BIUMActu W 50 DRO 

• Qu'est-ce que 1'ethique clinique ? / Gilles Voyer. - S.l. : Artel-Fides, 1996 
Cote BlUMActu W 50 VOY 

• Ethique et fin de vie / sous la coordination de Thierry Marmet / Ramonville Saint-Agne : Eres, 1997 
Cote BIUMActu W50 ETII 

• Fondements d'une reflexion ethique manageriale de sante : rencontres internationales d'ethique, Paris, 
Universite Rene Descartes (Paris V), 11 et 12 mai 1995 / ed. par Christian Herve. - Paris : LTIarmattan, 199 
Cote BIUMActu W 50 FON 

• Mort, ethique, spiritualite / sois la dir. de Michel Montheil et l'ASP 17. - S.l. : L'Esprit du temps,1977 
Cote BIUM182.701 

• Une ethique pour la mort / Maurice Abiven. - Paris : Deselee de Brouwer, 1995 
Cot e  B IUMAc tu  W5 0 ABI  

• La Souris, l'homme et la mouche / Frangois Jacob. - Paris : 0. Jacob, 1997 
Cote BIUMActu QH 501 JAC 

ITHESES ET MEMOIRES 

Les memoires d'ethique de Paris V sont deposes a la Bibliotheque. Pour le detail, consultez le catalogue SIBIL 

leferences bibliographiques de theses 

• Recents developpements en periconceptologie : manipulation des gametes et embryons humains / Jacques 
Puechberty 
Cote BIUMTh. Med. Montpellier 1, 1994, n° 35 

• Malaise et crise, medecine et monde / Alain Djemaa 
Cote BIUMTh. Med. Montpellier 1, 1994, n° 56 

• Problemes d'ethique dans un service de reanimation medicale : analyses et discussion a partir de cas clinique 
/ Pierre Chanseau 
Cote BIUM Th. Med. Bordeaux 2, 1992 n° 181 

• La Recherche biomedicale en situation d'urgence : aspect reglementaire actuel en France et dans les pays 
europeens et commentaires concernant les etudes multicentriques EMIP et FRAXIS / Emmanuel Retault 
Cote BIUM Th. Med. Strasbourg 1, 1997, n° 26 

• Approche de la douffrance des soignants par 1'analyse du concept de 1'epuisement professionnel, le burn out 
considerations psychologiques et ethiques en reanimation pediatrique / Pierre Canoui 
Cote BIUM: Th. Med. Paris 5 Necker, 1997, n° 2 

• Actualite sur le secret professionnel des medecins en 1977 / Christophe Morel 
Cote BIUMTh. Med. Nantes, 1997, n° 31 

ICONGRES ET AUTRES POCUMENTS 

leferences bibliographiques de congres 

• Colloque "Ethique et recherche en sante publique", 15 septembre 1992, Senat, Paris : expose introductif / N. 
Lenoir; synthese in : Revue d'epidemiologie et de sante publique, 1994, vol. 42, n°2, pp 165-179 
Cote B1UM95.036 /1994-42-2 

• Trust and ethics in medical care : patient and their doctors / symposium held by the Royal society of medici 
in conjunction with the Royal society of medicine foundation inc. at the University ofNorth Carolina at 
Chapel Hill, 8-10 september 1993. - London : The Royal society of medicine, 1994. - Supplement de Journa 
of the royal society of medicine, 1994, vol. 87, suppl. 22 
Cote BIUM 111.444/1991-87-5.22 

• Reflexions ethiques devant la douleur face a 1'agonie et au moment du mourir / Marthe Gauthier. - Paris : 
Journees de reflexion sur la bioethique, Bibliotheque interuniversitaire scientifique Jussieu et Centre d'etude 
du vivant (Paris 7), 9 novembre 1995 
(figure dans le dossierDouleur; W 704) 

• Colloque "Deontologie medicale et telemedecine" du 6 mai 1996(Conseil de 1'Ordre) 

IPERIODIQUES 



Leferences bibliographiques de periodiques 

• Agora 
CoteBIUM 100.769 

• Bibliography of bioethics 
CoteBlUM 211.033 

• Bio-ethique 
CoteBIUM 100.810 

• Bioethics 
Cote BIUM 96.884 

• Bioethics literature review 
CoteBIUM 115.856 

• Bioethics yearbook 
Cote BIUM 233.046 

• Bulletin of medical ethics 
Cote BIUM 97.053 

• Collection Ethique et sante 
Cote BIUM 233.060 

• Comite d'ethique a travers le monde 
Cote BIUM 232.744 

• Droit de vivre 
CoteBIUM 100.558 

• Ethique biomedicale, panorama de presse 
Cote BIUM100.690A 

• Ethique et science de la vie et de la sante 
Cote BIUM 100.690 

• Ethique. La vie en question 
Cote BIUM 97.063 

• Etudes schweitzeriennes 
CoteBIUM 97.074 

• Journal international de bioethique 
CoteBIUM 100.776 

• Journal of clinical ethics 
CoteBIUM 116.507 

• Journal of medical ethics 
Cote BIUM 96.398 

• Journal of medical ethics. Supplement 
Cote BIUM 96.398SUP 

• Journal of medical humanities 
Cote BIUM 97.064 

• Kennedv institute of ethics journal 
Cote BIUM 116.528 

• Laennec 
CoteBIUM 100.599 

• Lettre du comite consultatif national d'ethique pour les sciences 
CoteBIUM 105.036 

• Lettre ethique 
CoteBIUM 116.481 

• Rapport. Comite consultatif national d'ethique pour les sciences 
CoteBIUM 232.674 

• Ethica Le n°3, novembre 1993 presente un resume des textes de lois anglais, allemands et espagnols 
CoteBIUM 97.083 

. ART|CLES PE PERIODIQUES 

.eferences bibliographiques d'articles 

La revue Les Petites affiches n'estpas regue a la BIUM. A Paris, elle se trouve notamment a: 
- la bibliotheque Sainte Genevieve, 10, place du Pantheon - 75005 - Cote 4-AE SUP 4116 
- la bibliotheque Cujas, 2, rue Cujas - 75005 - Cote 9.806 

La revue La Vie judiciaire n'estpas regue a la BIUM. A Paris, elle se trouve notamment a: 
- la bibliotheque de Vuniversite Paris I, 90, rue de Tolbiac - 75013 - Cote GP 29 



Ponr d'autres localisations, consuliez le CD-Rom Myriade 

• Reflexions sur le nouveau code de deontologie medicale / Myriam Manseur Rivet 
in : Les Petites affiches, 5 juillet 1996, pp. 7-9 
Joint au dossier 

• Quelques propos sur le principe du consentement en droit medical et hospitalier / Cyril Clement 
in : Les Petites affiches,24 juin 1996, pp. 6-10 
Joint au dossier 

• Le Statut juridique du corps humain : une construction progressive / Jean-Pierre Duprat 
in : Les Petites affiches, 3 juillet 1996, pp. 4-9 
Joint au dossier 

• Notion de personne et mort, ou le statut juridique du cadavre / Caroline Chabault 
in : Les Petites affiches, 3 mai 1996, pp. 4-8 
Joint au dossier 

• Un regard sur la prestation de chirurgie esthetique/ Dominique Asquinazi-Bailleux 
in : Les Petites affiches, 31 juillet 1996, pp. 14-22 
Joint au dossier 

• Protection du corps humain et/ou protection du corps medical ? Reflexions sur les dispositions penales des 
lois 94-653 et 94-654 du 29 juillet 1994, relatives a la protection du corps humain 
in : Les Petites affiches, 26 fevrier 1996, p. 4 
Joint au dossier 

• Le consentement a 1'acte medical au regard de la convention europeenne des droits de 1'homme 
in : Les Petites affiches, 18 juin 1997, p. 9 
Joint au dossier 

• Prelevement d'organes et indisponibilite du corps humain 
in : Les Petites affiches, 11 juillet 1997, p. 34 
Joint au dossier 

• L'Obligation medicale de soin et 1'arrete du 25 fevrier 1997 / Jacques Delga 
in : La Vie judiciaire, semaine du 3 aout 1997 
Joint au dossier 

• Psychiatric, psychosocial, and ethical issues in organ transplantation inGeneral hospital psvchiatry special 
supplement issue, vol 18, n° 6, nov, 1996 
CoteBIUM 115.796 

• Ethique et placebo /Francisco de Abajo, Diego Garcia 
in : Pour la science. n° 241, nov. 1997, pp. 146-152 
Cote BIUM 115.141 
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• MedWeb / Bioethics (Emorv Universitv Health Sciences Center Librarv. USA) 
• Bioethics Discussion Pages 
• Consortium Ethics Program (USA) 
• Ethics Update (USA) 
• Code de deontologie : texte integral et commentaires - Conseil national de 1'Ordre 
• Les serments medieaux 
• http://www.vahoo.com/Arts/Humanities/Philosophy/Ethics/ 
• Bioethics (INSERM): 08 36 29 00 36 
• CCNE (Comite consultatif national d'ethique pour les sciences de la vie et de la sante) 
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• Les maladies lentes a virus et la notion de prions. - in : Histoire des virus / Claude Chastel. - Paris : Boubee, 
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• L'Encephalopathie spongiforme bovine (ou la maladie de la "vache folle") et les autres maladies a prions 
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Cote BIUM Th. Med. Paris 5 Necker, 1997, n° 13 
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iferences bibliographiques de congres 

• International symposium on prion diseases, Goettingen, nov. 1995 
Cote En commande 
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1992. Heidelberg in : Developments in biological standardization, 80 
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Joint au dossier 
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Joint au dossier 
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• Creutzfeldt-Jakob disease in a diary farmer / P.E.M. Smith, M. Zeidler, J.W. Ironside - inlnternational 
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Cote BIUM 90.503 

• Creutzfeldt-Jakob disease and bovine spongiform encephalopathy : any connection - in British medical 
journal 1995, 25 nov., 311 (7017), p. 1415 
Cote BIUM 90.501 
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Cote BIUM 115.451 - Joint au dossier 

• Un point commun entre le prion de la vache et celui de l'homme - in Le Ouotidien du medecin. 25 avril 
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Cote BIUM 105.012 - Joint au dossier 

• Les risques de transmission du prion bovin a Vhomme se precisent / Jean-Yves Nau - in : Le Monde, 26 avril 
1995 
Cote BIUM 90.501 

• Phylogenesis of prion protein / David C. Krakauer, Mark Pagel, T.R.E. Southwood, Paolo M. de A. Zanotto 
- in : Nature. 25 avril 1996 
Cote BIUM 110.627 

• Ironing out the wrinkles in the prion strait problem / Denise Grady in Science, vol. 274, n°5295, 20 
decembre 1996, p. 2010 

• CoteBIUM 91.784 
• Evidence for the conformation of the pathologic isoform of the prion protein enciphering and propagating 

prion diversity / Glenn C. Telling, Piero Parchi, Stanley B. Prusiner, [et al.] inScience. vol. 274, n°5295, 20 
decembre 1996, pp. 2079-2082 
CoteBlUM 91.784 

• Le Prion est-il 1'agent de la vache folle ? / C.I. Lasmezas, J.P. Deslys, D. Dormont 
in : La Recherche. 1997, n° 299, pp 46-53 
CoteBIUM 114.754 
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• Programme de recherche sur les encephalopathies spongiformes subaigues transmissibles (ESSD et les prio 
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